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uolquessemaines. les autorités du Séminaire
fixer au 31 août la bénédiction de leur

célérité apportée par les contracteursd'secmines leur travail il reste encore bien des tâches à com-
Aussi, après

Eminence qui avait bienveillam-
venis présider la bénédiction, les autorités
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L “ La difficulté d'obtenir à

 

- son entrée de quelquesjours
/

temps certains matériaux et

longtemps, de la date officielle d'ouverture des classes.

veut que son intallation soit.
et. définitive.

travaux sont déjà très avancés, mais le Séminaire
autant que possible, complète

: Las possibilités toutes nouvelles d'une maison neuve. par-
—_faitement aménagée et bien outillée, permettront vite de rat-
“epee Ou quelques jours de retard.

 

MORTDE M.LECUREMEILLEUR
~

S.€Mgr orgchamterste“servic, domain.

 

. Mardi matin, à l'Hôtel-Dieu de
Montréal, après quelques jours de
maladie, estdécédé M.-le curé
Etilius Meilleur. La dépouille mor-
telle du vénéré défunt a été trans-

au prebytère deportée Saint-

M. l'abbé E. Meilleur, curé de
St-Edouard. décédé mardi dernier.

Evêques auxiliaires

| de Montréal

Le 15 août prochain, Mgr Con-
rad Chaumont et Mgr L. Whelan

 

9

“ seront sacrés “évêques auxiliaires”
de I'Archidiocése de Montréal

cérémonie aura lieu en la Ca-
de, Montréal. Mgr l’ar-

<hevêque Charbenneau sera l'évé-

i,>. a I

  

 

Edouard.de-Napierville, Ce soir, a
7 heures (solaire) il y aura trans-

lation des restes à l’église parois-
siale, puis demain, à @ heures (so-
laire), Son Excellence Mgr I'Evé-

que de St-Jean chantera le ser-
vice. Le défunt sera inhumé dans
le cimetière de St-Augustin des
Deux-Montagnes, sa paroisse na-

tale.

L'abbé Exilius Meilleur naquit
à St-Augustin (Deux-Montagnes),
le 25 juillet 1884, de Joseph Meil-

leur, cultivateur, et de Marie Char-

bonneau. Il fit ses études au Petit
Séminaire de Sainte-Thérèse et auf

Grand Séminaire de Montréal. Or-
donné prêtre le 9 juillet 1911, il

fut url an professeur à son Alma’
Mater, puis devint successivement

vicaire à Sainte-Thérèse, à St-
Eustache, au  Sacré-Coeur de
Montréal, à St-Joseph et à Saint-
Eusèbe. En repos pendant quel-
ques. annéesaWest-Chazy,N.Y. |
il devint en 1825,

I'Hépital de Montréal-Est, puis vi-
caire à- St-Eusèbe. Nommécuré

de Saint-Mathieu, de Laprairie, en

133, il fut en 1938 transféré à la

cure de St-Edouard.

Mme Voronoff
visite une de nos

| usines

 

Madame Voronoff, au cours de

sa visite à Saint-Jean, a visité

l'usine de la St. John’s Silk où, ac-

compagnée de Mme J. E. Phaneuf,

elle a été aimablement reçue par

M. Maurice Lorrain qui l'a pilotée

par toute l’usine, lui expliquant les

diverses transformations par les-

quelles passe la soie pour en ar-

river aux bas.
MmeVoronoft a étévisiblement

“intéressée par cette visite qui fait

honneur à l'une de nos plus floris- 

MM. lesCurés des parois-
ses du diocèse sont priés d’a-
voir l’obligeance et la bonté
d'annoncer aux messes pa-

roissiales de dimanche pro-
chain, le 17 août, le pèleri-

nagé au tombeau de la bon- .
ne Kateri Tekakwitha.

Le rendez-vous des péle-
rins est fixé au tombeau de
la Vierge Iroqueise pour
245 de l'après-midi heure
avancée).

 

 

Le séminaire
et les rumeurs

 

Nos lecteurs trouveront ci-con-
tre deux nouvelles qui se rappor-
tent plus directement au Séminai-
re diocésain de St-Jean.

Ainsi la bénédiction solemnel-

sera présidée par Son Eminence
le Cardinal. Par ailleurs les auto-

rités du collège annoncent qu'elles

tarder quelque peu la date d'en-
trée des élèves.
Malheureusement, il y a des

gens, qui par abus d'imagination,
prennent plaisir à propager nam-
bre de rumeurs autour du sémi-
naire-diocésain. — Le voisinage de
l’école d'aviation, le retard de la

date d’entrée peuvent sembler
donner raison à ces rumeurs.
Pour mettre fin à tout cela,

après avoir mené une enquête sé-
rieuse, nous sommes autorisés à

dire que toutes ces rumeurs sont

tout à fait dénuées de fondement.

Les parents des élèves,. les ci-
toyens qui s'intéressent à notre

séminaire et tous les amis de l’en-

seignement voudront bien ne pas

tenir compte de ces potins qui

partis, on ne sait d'où, traînent la

rue. au détriment de tout le mon-

de. ’
——8-0-0———

Visite pastorale

à Saint-Basile

Dimanche prochain, à Saint-
Bruno.

 

lence a fait la visite canonique de

la paroisse de Saint-Basile. L'E-

glise paroissiale était pour la cir-
constance richement décorée de

glaieuls, et son parquet avait été

la veille recouvert d'un linoleum

de teinte verte et rouge, don des

paroissiens à une rétente tombo-

la.
Son Excellence a parlé à la mes-

se basse qu’elle a célébrée et à la

grand’messe qu’elle a présidée au

trône. Elle a particulièrement in-

sisté sur le sens chrétien du sa-

crifice et sur les redressements

spirituels dont la guerre nous fait

voir l'impérieuse:et salutaire né-

cessité.
Dans l'après-midi, Son Excellen-

ce a administré le sacrement de

confirmation à une cinquantaine

d'enfant, puis elle a continué la

pieuse coutume de la visite des

maladesàdomic
Dimanche “Son Encel-

ence visisersls parciossdo Saini |Brune.

|simio-humaines

le aura lieu en juin prochain et

latent, un vol.

cu dns 1 te deStJueuéb 2in 188.EN. -

      

REPARMI

Hier, la ville de Saint-Jean a eu
le-très grand honneur d'avoir la

{visite d’un des plus éminents chi-
rurgiens modernes, professeur au
Collège de France, le Docteur Ser-
ge Voronoff. Né en Russie, te Dr
Voronoff quitta'son pays à l'âge
de 18 ans et n’y retourna jamais.

Il allait étudier la médecine à Pa-
ris et la Francedevint sa vraie
patrie. Il s’est surtout rendu célè-

bre par ses opérations de greffes
pratiquées avec

des résultats patents au moins 2000
fois. L'éminent chirurgien a des
disciples par tout le monde. Ici, à

Saint-Jean, il a été l’hôte de M. le

Dr J. Emile Phaneuf, rencontré à

Paris, qui l’a reçu à sa maison

d'été et l’a présenté ensuite au
corps médical de Saint-Jean. Dans

l'après-midi, le Dr Voronoff a vi-

sité notre hôpital. Dans sa visite
à Saint-Jean, il était accompagné
de sa jeune femme. ‘

Ce n'est pas sans heurts, .sans
discussions -et polémiques que le

ter au monde savant. la possibilité

de réalisation de ses travaux. Il
‘commença à pratiquer sur les ani-

maux avant de revigorer des hu-

mains. - I} a abondamment écrit
sur la question, Ses premiers,tra-
vaux médicaux -datent de 1895
(Trèves morbides ou Microbisme

€ in-8. Maloine édi-

teur) et ses premiers essais écrits
sur la greffe sont de 1912. Durart
la guerre, il expérimente la greffe
osseuse sur les blessés. “J'y répa-

rais les bras et les jambes, écrit-il,
en interposant des os de singes en-

tre les deux bouts séparés des os

de nos soldats. M. Poincaré, alors
Président de la République, vou-
lut bien témoigner un grand inté-

rêt à mon oeuvre, et c'est grace

à son intervention que j'ai pu avoir

le chimpanzé du Jardin des Plan-
tes dontles os du bras ont servi à

réparer ceux du premier soldat au-
quel j'appliquai ma méthode.”

(Voronoff: LES SOURCES DE LA
VIE, p: 78).

Sans entrer dans les détails de

cette chirurgie, retenons toutefois

que les greffes. thyroïdiennes cor-

ves le crétinisme:

maintes fois leDr Voronoff& tenté”
cette délicate opération.

A l'Hôpital de Saint-Jean, M. le
docteur Voronoff a été présenté à
Son Excellence Mgr Anastase For-

get, à Mgr Armand Chaussé, à la
Révérende Mère Supérieure, à
MM. les docteurs N. A. Sabourin,
N. Arpin, J. P. Senécal, A. . Perrier

et R. E. Watson. Le T. R. P. Ces-
las Forest, O. P., doyen de la Fa-
culté de Philosophie de I'Univer-
sité de Montréal, M. et Mme J. E.

Phaneuf, Mme Serge Voronoff,
MM. Jacques Phaneuf et Marcel

sents. Invité par M.le docteur J.
Emile Phaneut à dire quelques
mots, le savant fit un rapide expo-
sé de sa doctrine. Il souligna en-
tr’autres que ce fut l'Institut catho-
lique de Toulouse, qui fut le pre-
mier corps officiel à l'inviter à ex-
pliquer sa théorie de rajeunissement
par grefies de glandes de singes sur
les humaine. D -nota-la bienveil- , À
tance du slergé à accueillisseetra-Js

Tigent des défauts physiologiquest
.jaussi graves que

auménier de] Dimanche dernier,

Son

Excel-{,=

3

Raymond étaient également pré-'

  

or

NOUS
vaux. Il cut un aide très effi-

 

Evêque de la congrégation des Pè-

res Blancs; ce prélat le mit en rap-

port avec des religieux de son or-

dre qui firent des enquête en Afri-
que et lui rapportèrent ses pre-

miers chimpanzés. L'un de ses pre-

miers opérés fut uñ vieux prêtre
épuisé, ayant sixparoisses à desser-

vir, venant lui demander de lui ai-
der à recouvrer se forces. Il parla

ensuite de la psychologie du chim-
panzé, singe “très humain” dit-il,
qui a une sorte de dialecte dont il

cris dans diverses modalités expri-
ment des sentiments différents.

Les travaux du Dr Voronoff des

dernières années ont surtout por-
té sur la thyroïde: glande localisée
dans le cou et commandant toute

I'aetivité de intelligence. Le pro-
fesseur explique la joie immense

ressentie chaque fois qu’il avait

pratiqué ce genre d'opération à

v q
avait fait un homme, dans un cas

entr’autres, un grand musicien.

Vers la fin de sa causerie fa-
milière, le professeur en vint à
parler de la France, sa seconde
patrie, chère entre toutes. Il dit
que malgré les privations de tou-
tes sortes, la France avait en elle
assez des ressources spirituelles

pour reprendre d’ici quelques an-

nées, la place prépondérante qu'el-
le a toujours occupée dans le do-
maine intellectuel, artistique et

moral.

Le grand savant est retourné à
Montréal, hier soir; il se rendra à

Ottawa et se retirera, à New York.
La Province de Québec l’a tou-

tefois conquis et il a promis y ve-
nir passer ses futures vacances et

même donner une conférence pu-
blique à Saint-Jean.

Les notres _

dans l’Aviation

 

 

Depuis le début de*la guerre,

les jeunes gens n’ont pas manqué

dienne, de sorte qu'on pourrait

dresser une longue liste de jeunes

aviateurs de Saint-Jean, actuelle-

ment à Québec, à Montréal, à Syd-
ney ou a Trenton. Mentionnons

MM. Maurice Rhéaume, Maurice

Pépin, Jacques Champagne, Jean-
Paul Raymond, Marcel Choquette,

André Dextraze, M. Guy Bou-

dreau, de Saint-Paul (actuellement

en Egypte), M. Côme Marinier, M.
Lacombe, d'Iberville, M. Romuald
Pépin, MM. Kenneth Tampbell,

sa, Ernest Dolbec, Jean-Louis Cho-
quette, M. Rainville, -Paul-Emile
Boulais, etc. =

0-00

. DE-PASSAGE

Monsieur je ‘curé Albérie Cor-
beil étaitde passage pari nous,
mercredi ‘dernier. oo

1peotita do otviteous vi-
viser lus chantiersdu Bianinsics

 

 

se sert avec ses congénères: divers …

Bill Churchward, Gustave Bouras- . -

Aæ

cace de la part de Mgr Leroy, un .… =~

 

de-s'enrôler dansd’Aviationcana-
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—-——-—Dimanche-dernier,ta-ma-|

‘ succomba, à l'hôpital Saint-Jean-

“ sous la préwidence du’ coroner N.
~ A. Sabourin, M. D., du district; un

ess ed we

Mme Vve S.Leber set on bro.
menade chez sa soeur, Mme EB
Oulmet du rang du Petit-Bernler.

—

M. et Mme P. Paradis, de War-
den, ainsi que leur fille Gora, de
Waterloo, visitaient leurs parents
de Saint-Jean, dimanchedernier.

—

M. Lionel Paradis, de Saint-
Hyacinthe, accompagné de son é-]
pouse, rendait visite à sa soeur,

Mme Joseph Paradis, de Saiat-
Jean. +

—0—

Le Rév. Frère Jean-Ernest, frè-
re Mariste, arrivait chez ses pa-
rents, M. et Mme A. Hamel, di-

manche soir, pour une promenade

d’une quinzaine de jours, après
une absence de cinq ans.

—0—

M. Léo Olivier et ses deux

soeurs, Florence et Yvette, de Cen-

tral Falls, Mme Servule Landry et
sa fille Pauline, de Swanton, ain-

si que M .et Mme Emile Ledoux,
de Pawtucket, R. I, étaient en vi-

site chez M. et Mme Joseph Lan-

dry de: la rue Collin.
+

Mlle Florence Poirier de la rue
Saint-Paul et Mille Georgette

Tremblay, d'Iberville, sont de re-

tour d’une semaine passée: l'Hô-
tel Lake-View, à la Baie Missis-
quoi.

——

M. et Mme Wilfrid Lavigne et
leur fille Madeleine sont à par-

faire un voyage dans la région du
lac Saint-Jean.

—Q

Mile Rose Lalonde visitait des

amis de Saint-Jean, en fin de se-
maine.

—e-

Mie Eugénie L’Ecuyer, de
Montréal, a visité, ces jours der-
niers, ‘ses parents de Saint-Jean.

—Q—

M. et Mme C. A. Perrault, de
Montréal et M. et Mme Geo. Cho-
quette, de Longueuil, étaient en
notre ville, dimanche.

ripe

M. et Mme Léopold Goyette
ainsi que Mme Théogène Goyette
et sa nièce Réjeanne Goyette et

Mlle Germaine Mercier sont en
villégiature à Percé, en Gaspésie
pour une semaine. Les villégia-
teurs visiteront le Nouveau-Bruns-
wick.

—_—0-0-————

Accident fatal

tinée, M. Fletcher Brayant, 30 ans,

d'Iberville, des suites de ses bles-
sures.

M. Fletcher Brayant, accompa-
gné de M. J. P. Monette, de Mont-
réal, de M. Charles Larose, de

Bedford, et de M. Ernest Mayer,
de Farnham, venaient de Knowl-

ton et se rendaient a Montréal

Près de Farnham, la voiture de
M. Bryant entra en collision avec
un camion de la Goodhue Express,
conduit par M. Reginald Clough.

Le docteur R. Noiseux fut appe-
lé immédiatement sur les lieux où
M. Bryant, projeté hors de sa voi-.
ture, gisait inconscient. Ontrans-
porta d'urgence le blessé à l'hô-
pital

À le suite d'une enquête,torse

Psnl eu

ee page rire ee pire

rain a été M. Eugène Caillé, de

 

LE CicueLIOU |

 

ontle, et la marraine Claire De-
mault, sa soeur.

—

A Saint-Edmond, le 10 août, a
été baptis Joseph-Georges-Serge,
né le- 9, enfant de M. Robert Per-
reault et de Béatrice Gervais. Le
parrain a été M. Georges Goyet-

te, oncle etla marraine Lena Ger-|
vais, son épouse,

—o0—

A Saint-Edmond, le 6 août, a
été baptisée Marie-Reine-Colom-
be-Denise, née ce jour, enfant de
M. Ernest Barry et de Antoinette

Gosselin. Le parrain a été M. Ro-

méo Barry et la marraine tColom-

be Cousineau, son épouse.5

A Saint-Edmond, le 9 août, a été
baptisé Joseph-Mario-Claude, néle |
7, enfant de M. Maurice’ Guimond
et de Blanche Caillé. Le parrain
a été M. Omer Laplante et la mar-
raine Georgette Guimond, son é-
pouse.

—0o—

baptisée Marie-Marielle-Claudette,
née le 7, enfant de Maurice Gui-
mond et de Blanche Caillé. Le par-

St-Luc, et la marraine Alma De-
neault.

—0—

MARIAGES

A la cathédrale de Saint-Jean,
le 9 août, a été célébré le maria-
ge de M. Eugène Brunelle, fils de
feu Arthur Brunelle et de feu

Joséphine Thuot, à Mlle Aline De-
lisle, fille de M. Wilfrid Delisle et

de Marie-Anne Guertin. Les té-
moins ont été MM. Georges Bru-
nelle, frère de l’époux, et Wilfrid

Delisle, père de l'épouse.
—

A la cathédrale de Saint-Jean,
le 9 août, a été célébré le mariage

de M. Adélard Vachon, fils de feu

Olivier Vachon et de Anna Jac-

ques, à Mlle Laurentienne Jacques,
fille de M. Arthur Jacques et de
‘Annie Trépanier. Les témoins ont
étéDoriasVachon,Irére
l'époux, et Arthur Jacques, père
de l’épouse.

..

A la cathédrale, le 9 août, a été
célébré le mariage de M. Jean-
Marie Lamarre, fils de feu Idola

Lamarre et dé. Maria Piédalue, à
Mlle Blanche Guérin, fille de Pa-
trick Guérin et de Ernestine Bé-
chard. Les témoins ont été MM.
Joseph Lamarre et Patrick Guérin.

miele:

En la cathédrale, le 11 août, al
étécélébré le mariage de M. Her-
cule Trahan, fils de M. Alcide Tra-
‘han et de HurséolaMartin, à Mile
‘Rachelle Lambert, fille de M. Gé-

lle vicaire de la paroisse.

“ A Saint-Edmond, le 9 août, a été|

distrait eut la malencontreuse idée
de jeter son “mégot” par la fené-

ber.

choir sur un auvent replié: et
comme “il n’y a pas de fumée sans

qu'il y avait quelque chose d’anor-

mal sur l'auvent.

mieux que de faire venir les pom-
piers.

ExercicesduC.P.C.|

‘partie nord se sont exercés de nou-
veau à combattre des pseudo-sa-
boteurs, lundi soir.

mêmes que ceux d'il y a quinze
jours: le premier pseudo-saboteur
fut pris sur le fait, le second im-
médiatement après, tandis que le

torisième
temps de déguerpir.

Arrivée d’un”
nouveau contingent

du Collège Saint-Ignace de Loyo-
“7. {la de Montréal, ralliése au Corps

du C. E. O. C, de l'Université de

trefois.

Dans la nuit du 7 août dernier,
est décédé à Montréal, à l'âge de
35 ans, M. Marcel Coderre, époux
d'Anita Jourdenais.

M. Coderre fut citoyen -de Saint-
Jean pendant pluseurs années. H
était commis à l'hôtel Windsor.

Il laisse pour pleurer sa perte,
outre sa femme, un fils: Roland,
‘âgé de 6 ans, 5 frères vivants: An-

 toine, Achille, Jean-Baptiste, Paul

et Guy, T soeurs: Caroline (Mme

A. Domingue), de Saint-Jean; Ju-

lie (Mme Achille Goyette), Alexi-

na (Mme John Daily), de Mont-
réal; Béatrice (Mme Alphonse
Marchessault, de

Marie (Mme Philippe Thibodeau,
de Saint-Jean), Eva (Mme Achiile |
Morin, de Sutton), et Anna (Mme

Z. Dupont, de Bedford).

Le service a été chanté a Bed-

ford, en l’église paroissialepar M

 

Les porteurs étaient des compa-
£nons de travail du défunt.

La dépouille mortelle fut inhu-
méedans. le cimetière paroissial
de Bedford.

A la famille en deuil, “Le Ri-
chelieu” présente ses sincères
sympathies.

 

Distraction
malencontreuse
 

Dimanche dernier, un fumeur

tre, sans regarder où il irait tom-

Or ce fameux “mégot” est alé

feu”, les passants s’aperçurent vite

On se hâta donc d'avertir le pro-
priétaire, qui ne trouva rien de

Les pompiers vinrent, et le feu...

s'en tint R. ;

———0-0-0——

 

Les menibres du C. P. C. de la

Les résultats furent presque les

réussissait et avait le

-

 

Samedi aprés-midi, les étudiants

Montréal, arrivaient ici via le Pa-  verdict at

- |2

part du mariage de leur fille Ber-

Saint-Ignace); |

Il avait habité Saint-Jean, au-|g

M. et Mme Joseph Soutldre font

nadetté à M, Roland Béliveau, fils
de M. et Mme Ernest Béliveau.

ra donnée à la Cathédrale de St-
Jean, jeudi, le 21 courant, à 8 hrs.
Pas de faire-part.

  

en chargeduservice des achats et
desmagasins. M. Edwin-A. Brom-

… = [legassistant du; veibe-président,
 [aüccède à BL" Ford comme repté-
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CONSULTATIONS:

 
236, rue Longueuil, coin St-Charles,

emSaint-Jean,

-

Girard, M. D.

SPECIALITE:

| MALADIES DES ENFANTS

2ù4P. M
7406 P. M
et sur rendez-vous.

% TEL: 2265
~

 

 

 

 

Tél. 2347

J. Roland Meunier
B. A. S. 0.

Optométriste-Opticien
 

> SPECIALISTEDE LAVUE
 

Optométriste officiel  de laSt. Johns SUk
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| VOTRESEMINAIREAVous
JEUDI, LE16AOÛT, 1041

oo dotavibe, dudiocèse ot de la région de Saint-Jean,
rss

©. Aprés un
“construction, le

 

léger retard, dû aux difficultés de guerre de la
Séminaire ouvrira bientôt ses portes au

public avant de les refermer sur son petit monde d'étudiants.

Plusieurspersonnes, mues par unetrès légitime curiosité,
T venir admirer le nou
très intéressant.

un "brave citoyen de Saint-Jean,

‘ont attendu
ary mais dé

L'un de ces visiteurs,
me disait récemment: “M. l'abbé, vous aurez un beau sémi-

vel édifice, encore

naire, grand, pratique, traquille, bien éclairé et bien aéré.”

“Vraiment, lui ai-je répondu, il faut en remercier le Ciel,
nos chefs et nos bienfaiteurs; car, avec des ressourecs trop
limitées et dans les conditions économiques actuelles, la recons-
truetion bien moderne et durable de tout un Séminaire cons-
titue une réussite tout à fait remarquable. D'ailleurs nous ne
pouvions vraiment pas laisser végéter et disparaître ce Sémi-

nsable... Mais, mon cher Monsieur,naire absolument indis
“ne serait-ce pas plutôt à moi de vous dire, à vous surtout de

diocèse de Saint-Jean: Vous aurez un beau sémi-ia ville et du

aire.”

"Le Séminaire n’est pas pour les professeurs, mais les pro-
 fesseurs pour le Séminaire. Chaque prêtre y passe un temps
plus ou moins long. Du point de vue matériel, il n’en reçoit
que sa pension et un modique salaire de $150. à $200. par année,
qu'il consacre en grande partie à la cause de l'éducation.

Si, à des fonctions plus brillantes et plus lucratives, nous
préférons la tâche pénible et parfois ingrate de l'enseignement,
si nous demandons pour notre Séminaire (et non pas pour nous)
l'appui moral et financier de tous, c’est parce que nous avons
l'ambition de servir les meilleurs intérêts de notre ville et de
notre diocèse.

Intérêts souvent oubliés et parfois méconnus par ceux mê-
mes qui sont les premiers concernés.

Que l’on calcule, si l’on peut, l’apport de notre Collège
à la vie économique, sociale, et surtout intellectuelle et reli-
ieuse de notre région et tout particulièrement de notre ville.

N'insistons pas sur la valeur immobilière et esthétique
d'une construction comme la nôtre; ni non plus sur l’argent
dépensé ici par notre institution, nos p ]
de nos élèves; ni même sur la publicité toute gratuite, faite
à notre ville par nos Anciens, distribués aux quatre coins de
la province et au dela.

Rappelons plutôt: dans un monde qui passe et qu'il faudra
reconstruire, le renouvellement continue des meilleures forces
de la région la préparation de son élite de prêtre et de chefs,
plus nécessaire que jamais; dans un monde où l'avenir sera
difficile, la possibilité, même pour nos familles moins fortu-
nées, de donner une éducation supérieure à leurs enfants et
d'obtenir des vocations sacerdotales ou professionnelles; dans
un monde qui restera longtemps agité et inquiet, la valeur
de symbolisme et de rayonnement d’un foyer de paix et de con-
finace, de vérité et de solides principes humains et chrétiens;
enfin et surtout, dans un monde qui ‘au témoignage de nos
chefs religieux et civils ne se relèvera que par la prière, une
ville, une région ont besoin plus-que jamais d’un sanctuaire où
trente prêtres immoleront avec le Dieu de leur Messe le meil-
leur de leur vie apostolique, où des innocences viendront s’abri-
ter et supplier.

C’est pour toutes ces raisons et
inaire a droit à l’estime et à la collaboration de tous.notre IY

rofesseurs, les parents

ur d'autres encore que

 

Les dons ou les services en argent ou en nature (nos biblio-
thèques auraient tant besoin de livres, même usagés), sont en

‘ définitive des dons
et à sa région.

Maisce que nous désiro
‘

son d'être, ce sont des élèves.

Je sais bien qu’il existe ailleurs, d’excellentes maisons
d'éducation classique ou scientifique. Loin de moi la pensée
de diminuer d’un iota leur mérite et leur valeur. Mais il ne

faut pas non plus tomber dans la manie bien canadienne de

ne trouver bon que ce qui vient d’ailleurs.

“et desservices à sa ville, ason diocèse

ns surtout, puisque c’est notre rai-

‘et mêlé à des jeunes gens venus de partout, nous répétait sou-
vent: “A tout prendre, nos Collèges de la Province de Québec
se valent les uns les autres”. Même idéal de formation équi-
librée etintégrale; même souci d’adaptation et deperfection-
nement dans le sens d’un sain traditionalisme et d’un vigoureux
esprit de progrès.
- Les Anciens du Collège’ de Saint-Jean ont été moins nom-
breux et sont encore relativement plus jeunes que ceux des

‘autrs Collèges.
sité, nous avons eu, nous aussi, nos p
succès; et, dans le monde, nos Anciens ne
views à ceux de leur âge.

Avant 9

  
°

les autres maisons, de nos classes de

à k éminaire comme à l'Univer-Mais, au ‘Grand Séminaire€« mr ee

sont nullement infé-

des professeurs de l’Université
alaient l'excellente préparation de.

emake,noe Sivasfeos,e 1emanieciaton

grand

UnSupérieur de Grand Séminaire, prêtre fort intelligent

Anciens. | -nos J
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Par un prétat américain

8. E. Mgr L.-G. Liggutti, secré-
taire exécutif de la Société de
conférence de vie rurale catholi-
que, est arrivé de Des Moines,
Iowa, en gare Bonaventure, ces
jours derniers. Son. Excellence est
Tinvité du service de colonisation

et d'agriculture du Canadien Na-
tional, dont M. C.-E. Couture est
le directeur du service français.
Le distingué prélat vient. étudier
sur place la philosophie rurale et
les principes de colonisation mis
en pratique dans les provinces de
Québec et d’Ontario.’

La Société dont il fait partie

prêche que la seule solution aux
problèmes économiques, qu’ils
soient natioñaux ou internatio-

naux, c’est pour chaque pays l’ex-

ploitation rationnelle de ses res-

sources et le maintien d’un cer-

tain équilibre entre sa population

urbaine et sa population rurale.

Il s'agit en somme d’une question
de décentralisation: ia population
des villes est trop-dense par rap-

porf à celle de la campagne. Aux

Etats-Unis comme au Canada, il

est de plus en plus question de

retour a la terre. me

Au cours de son séjour au pays,
le distingué invité du Canadien
National visitera les principales

villes de l’est du Canada. Il doit
se rendre d’abord à Ottawa, puis
à Rimouski, Sainte-Anne de la Po-

catière, pour être à Québec vers le
10 août et à Omos le 13 août.

 

 

physique ‘et en chimie): Et nous

n’aurions pas honte de voir pu-

blier le tableau comparatif de nos
moyennes de Baccalauréat.

Notre cours commercial a eu

moins d’élèves, mais, dès cette an-
née, nous voulons le mettre sur
un pied d’égalité avec les autres

cours primaires-supérieurs (com-
merciaux et scientifiques). Une des
particularités de notre collège, c’est
cette classe commune d’Eléments
latins ou de 8ème, classe qui peut

servir d'orientation professionnel-

le, puis les élèves du classique y

reçoivent des notions’ tommercia--

les (précieuses plus taru) et les
autres y essaient l'étude du latin
(profitable d’ailleurs à une meil-

leure connaissance du français).
Notre 7ème. primaire constitue une
excellente préparation au classi-

commercial, :queetau

Nous pourrions signaler d'autres

avantages, celui maintenant d’une
maison entièrement neuve et àl’é-
preuve du feu, conforme aux. plus
modernes exigences de l'hygiène
et de l'éducation.

Notre Collège n’est inférieur -A
nul autre. Et parce que c’est le

nôtre, nous pouvons dire que c’est,
pour nous de la ville, du diocèse

et de la région de Saint-Jean, ‘la

‘maison d’éducation’ par excellen-
ce.”

Les institutions comme les indi-
vidus ont requ. de l'Eglise et la
Patrie une mission plus spéciale,
des devoirs plus immédiats au ser-

le bon Dieu les a placés.’

La charité etle patriotisme pro-
cèdent par cercles concentriques.
Aimons et envoirrageons d'abord

cequiest autourde nous, À nots
et pour nous… le Séminaire de;

EK PRENETIR. pive.
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La récente quasi-disparition du
Bois du Collège demande peut.
être qu’un botaniste fixe pour la
postérité avant qu’il ne soit trop

|

OU 10
tard, les éléments constitutifs del En mai, c'était une féérie. L'Hé-
ce lambeau de forêt, les espèces li.

|

patique embouchait la trompette
gneuses, arbustives et herbacées |de la résurrection au signal de la-
qui le constituaient. - quelle trilles rouges, uvulaires, vio-
On nesaurait assez insister sur |lettes défripaient leurs pétales et

pareille perte. A proximité d’une |Commençaient leur cycle hâtif. On
maison d'éducation, url bois n’a|Tencontrait deux trilles: le trille
pas de prix. Non seulement en rai- dressé et le trille ondulé. Le pre-
son des commodités, du 'confort |Mier a des fleurs rouges assez ma-
qu’il peut donner au personnelen |ladroites; le second des pétales
leur fournissant un coin d'ombre blanc striés de rouge. Dang leur
et de fraîcheur, mais surtout du |langage imagé, les Iroquois nom-
point de vue éducatif. Les pédago-|Ment cette plante: front ridé.
gues savent bien qu'en ce qui con- |Les Uvulaires se groupent égale-
cerne les sciences naturelles — ment sous deux chefs spécifiques:
surtout la Botanique — il est ab- |Uvulaire à grandes fleurs et Uvu-
solument indispensable que le pro- laires à feuilles sessiles. Cette der-
fesseur ait à portée de la main, les |Nière est traitée par certains au-

teurs dans un genre particulier:

feuillus,

marécages, côteau. sec à l'orée
ouest de la forêt. :

matériaux nécessaires pour faire
toucher du doigt à ses élèves ce |Oakesin. Plusieurs différences
que les manuels ne sauront jamais |Morphologiques profondes justi-

fient d’ailleurs cette opinion. Quant
aux violettes, on y rencontrait la
violette pubescente à fleurs jau-
nes, la violette pâle à fleurs blan-
ches (une des rares violettes odo-
rante au pays. Attention poètes!)
de nombreuses violettes à fleurs
bleues ou violacées: violette du
Canada, violette papilionacée, vip-
lette cucullée, violette septentrio-
nale, violette des chiens, violette

donner. Comment un professeur

pourra-t-il donner à la jeunesse

qui l’écoute une juste notion de la

préfoliation, de l’anthèse ou de la

maturation des fruits, s’il ne peut-

les entraîner avec lui dans le bois

pour leur faire surprendre le 'mys-
tère du printemps ou l'agonie de
l'automne?

Le Bois du Collège présentait

de multiples avantages en raison
de la multiplicité de ses habitats.
Lambeau de l'antique forêt, il se

rattachait dans son ensemble &

la forét feuillue du sud avec quel-
ques pénétrations ou infiltrations

nordiques — les conifères — re-

liées à’la flore dendrologique ca-

duque par les stades intermédiai-

res bétulacées.

Aggrippé à flanc de colline —

il se peut bien que le coteau sur

lequel est bâti l'actuel séminaire

soit une ancienne terrasse (l) —

le bois contenait des hêtres et des

chênes, le grand bouleau merisier,
l’érable à sucre, un frêne, l’Os-
tryer ou bois de fer; toutefois l’é-

rable a sucre dominait. Les ouver-|
tures ou trouées étaient rapide-
ment comblées par des strates ar--
bustives de saules, de bouleaux à

feuilles de peupliers, de houx ver-
ticillé, auquel se mélaient parfois

une plus rare -que les autres: la
violette dite incognita que je n'ai
récoltée que deux fois dans ka ré-
gion. Parmi les autres plantes de

sous-bois, le Mitchella repens, le
Dentaria diphylla, l’'Asarum cana-
dense. Antennaria fallax, Polygo-
natum pubescens (le sceau de Sa-
lomon de tous les manuels!), les

deux Claytonies, celle de Virginie
et celle de Caroline, distinguables
par les dimensions respectives de

leurs fleurs, l'oignon sauvage, le

Jack-in-the-pulpit des Américains
(Arisaema atroburens) et sa forme
a spathe verte; la Smilacine a
grappes, le Maianthéme du Cana-
da—et le Streptopus roseus (appelé
parfois faux sceau-de-Salomon),
nombre de Carex: pedunculata,
plantaginea. bromoides. Peckii,

brunnescens, artitecta, crinita (dans

les marais avec scabrata), tenera,

ques pins blancs, l'épinette blan-
che, la pruche, le sapin baumieret

la trainasse du buis rampant, faci-
lement distinguable à ses arilles

rouges. -

scirpes (pedicellatus et atrovirens)
complétaient la famille des Cypé-
racées.

d'entre peut-être trop dans les
On voit à quel degré un pareil distinctions fines, mais je ne crois

assemblage d'espèces aussi variées [PAS Ces renseignements superflus.
d'arbresprécieux : ; J
familiariser notre jeunesse étu-|le Bois du Collège et je savais où
diante avecnos arbres. Ne leur |trouver chacune de ces plantes.

demandons pas après leur cours
classique de distinguer un Rhyn-
chospora d'un Eriophorum, mais
exigeons qu'ils connaissent nos ar-
bres. Ceux d’entre eux qui devien-
dront écrivains s’éviteront bien des
sottises.

Cette vue à vol d'oiseau sur les

essences forestières terminée, par-

Jons un peu de la flore herbacée.
Par les arbres qui se trouvaient
dans ce bois, on devine tout de
suite quelle était la richesse des
plantes du sous-bois, Leur muiti-
ciplité s’expliquait par la diversité

(1) 11 indique’ bien en tout cas,
le niveau le plus haut jamais at-
teint par leRichelieu. Jy ai trouvé
il y à quelques années une grami-
née bon indicateur des plus hauts
niveaux: la inede Michagx,

Un eragrostographe aurait trou-
vé de quoi s'amuser dans les Gra-
minées. Elles étaient nombreuses
et variées, rattachées surtout aux

genres Panicum, Poa, Mulhember-

gia, Festuca, Glyceria; on y voyait
entr'autres le Glyceria Torrevana.
une magnifique plante à feuillage
foncé et à épis retombants, plutôt
rare.

‘Je pense bien qu’en faisant un
inventaire complet, on arriverait
facilement à trouver dans ce bois
plutôt de modesteétendue environ
400 espèces différentes, lichens et
Trousses mis à part. Les fougères
comprenaient Polystichum acrosti-

des ceux se  

des habitats: clairières, sous-bois — -
sous-bois de conifères, .

à éperon crochu, etc. Mentionnons_

laviorne. le vinaigrier ou le su- scoparia, arctata. vulpinolles, Tu-

SR . ckermanii, intumescens, tribuloi-
Dans ‘les conifères, notons quel- des. Crawfordii. etc. ete. Deux
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actuel du collège en longs cordons Crstepteris fragile, etc. Le lecique"778
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I faut aujourd’hui: plus Je-
maistraduiremajeure plus que|

$. &. Ple XIL -
—2—— -

POUR ETRE HEUREUX AU
FOYER DOMESTIQUE .

Pour que les membres d'un
foyer soient heureux il faut: de
I'union, de l'esprit de sacrifice et
de la souplesse de caractère.

Ces trois choses possèdent une
puissance magique pour donner le
bonheur.

Union d'abord: que l’on soit af-

fectueux les uns envers les autres,

ne formant qu’un coeur et qu'une

ame.

Puis esprit de sacrifice: ‘on doit

savoir se priver de quèlque chose |
pour en faire jouir un membre de
sa famille, renoncer à ses goûts
personnels pour se conformer aux

goûts des autres.

Enfin, souplesse de caractère:
n'être pas difficile, susceptible,

maussade, orgueilleux; ne pas s'o-
piniâtrer dans ses idées, ne pas
s'emporter pour desriens; avoir

un esprit large et un coeur géné-
reux.

Une famille dont les membres
s'étudient à acquérir ces-qualités
est un paradis sur la terre.

— :

_ LA BEAUTE DE LA PAROISSE
CATHOLIQUE RESIDE DANS

L'UNITE DE LA FOI

Lors du centenaire de la parois-|

se de Saint-Denis de Kamouraska,

Mer C. Roy a déclaré dans son

sermon que la beauté de la parois-
se catholique réside dans l'unité
de la foi.

La paroisse catholique, a-t-il dit,
est une entité collective, et il ar-

rive que la paroisse canadienne-

française est une chose admirable;
l’unité que l’on trouve dans l’Egli-
se, on la retrouve chez elle.

Cette unité a son fondement
dans l'unité de la foi.

——

LE MARTYRE DE LA POLOGNE

En Pologne: les évéques sont
emprisonnés ou empéchés de re-
tourner à leurs sièges; on a arrêté
et envoyé. des centaines de prê-

tres dans des camps de concentra-

tion. On a fermé les séminaires,
confisqué les propriétés; dans les
églises qui sont restées ouvertes,

5Courrierà
catholique
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manie tiroirs du Pipe PE

- 1 réunissdit autour de lui, au colle.
Vatican, lespremiers prix de ca-
téchisme des paroisses de la ville
de Rome:

‘Quelles sontlesmarquesde V'E-
| glise légitime? interroge le Sou-
verain Pontife.

Et les enfants unanimement de
répondre: “Bille est une, sainte, elle
est apostolique, elle est catholi-
que.” .

Bien reprend le Pape, mais vous
oubliez 1a cinquidme note de la
Sainte Eglise.

Les petits garcons se taisaient,
quelques petites filles, plus entre-

prenantes d'essayer une réponse:
“Elle est romaine, elle est bienfai-

sante, elle durera toujours.”

Elle est persécutée, elle a été
persécutée, elle sera toujours per-
sécutée, interrompit Pie X.

. —o

L'EGLISE CATHOLIQUEAU

‘ JAPON

D’après "Asahj”, dans le “Japan

Times and Advertiser” du 5 mai
dernier, l'Eglise catholique romai-
ne a été autorisée au Japon, par
le ministère de l'Education, et est
devenue un corps religieux sujet à
l’application de la Loi dela Reli-

gion Nationale promulguée l’an
dernier à la fin de la soixante-

quinzième session de la Diète im-

périale.

Ainsi, 400 ans après son intro-

duction au Japon, l'Eglise catholi-
que est le premier groupement re-

ligieux chrétien à être reconnu et

tection de TEtat

alement parlant, toutes les

sec
associations religieuses privées, ex-

tion du gouvernement, l’Eglise ca-

tholique japonaise prend la forme
d'un corps public dirigé par l'ar-
chevêque (Mgr) Tatauo Doi

Il y a 278 églises catholiques au
Japon avec 1,720 prêtres et 117,000
fidèles. C'est en 1548 que l'Eglise
catholique fut, pour la première
fois, établie au pays par saint
François-Xavier. moe

Après avoir subi les persécutions
des gouvernements féodaux Toyo-
tomi et Tokugawa, les Catholiques

  

   
rock, Joliette, Plessiaville et La-

placé sous la surveïflance etla pro-}§

chrétiennes sont de simples}

plique le journal Avec l'autorisa-|#

Québec, Trois-Rivières, Sher-.

Hommes de tout âge et -de toute
condition:
journalistes, hommes d'affaires,
gérant d'industrie, commerçants,
suvriers, cultivateurs. Les syndi-
‘qués constituaient le groupe le
plus nombreux et non le moins
rillant puisqu'il comptait quel-
ques-uns des principaux chefs du
syndicalisme national catholique
au Canada. On y remarqait aussi
le maire et deux conseillers mu-
nicipaux de Montréal.
Les corps portèrent sur la Let-

tre pastorale de l’épiscopat à l’oc-'
casion de l’anniversaire des ency-
eliques Rerum Novarum et Qua-
dragesimo Anno. Le P. Archam-
bault S. J en donnu d’abord une
vue d'ensemble, puis des socio-
logues distingués comme le P.
Chagnon, le P. Ledit, le P. d'Au-
teuil er etc, en expliquè-
rent les principaux passages.
Des exercicesvariés: cercles d’é-

tude, discussions publiques, fo-
rum, permirent aux élèves de bien
s'assimiler l’enseignement reçu et
de s'exercer àle communiquer aux
autres. Le soir quelques conféren-
ciers de marque comme Maximi-
lien Caron, président de l’Action
-corporative, e
oeuvre, !soit une institution socia-
e

dans le cadre agréable de la Villa
la Brooquerie. Et tous se promi- |}
rent bien de revenir 'an prochain il
continuer le travail accompli cet-
te année. Mais d'ici ja chacun s’ef-
forcera d'étre dans son milieu Pa-
pôtre éclairé de la doctrine socia-
le catholique et l'artisan des ré-
formes salutaires qu’elle offre à

PiLES |

-Montréal,

‘la foi qui modifierait la clause

xposérent soit une |RY

Les jours passérent rapidement [ notre pays.

proposde = oh
la[rss contentde cet glare lL.

,Joi des| qemm od
clause obsta

. EE pas à ceshrs
que (ous aurez l'appui de la

seulement ue

  

 

Boste he Ql metsbr
L Sociale Populaire aa tenn Le “Semainere ‘f'alcoolisation
etsFoiePE M| note our grandissante de
rmation sociale Boucherv: pivante adressée ous comptons, ;

du ler au 7 août dernier. Vingt-jau Premier Ministre de la mier Ministre,> ueVousnecrs

ns. Veuillez croi.

saine non
L'Hoa. Adélard Godbout, =" > |Montréal, mais de toute la

. plus queHôtel du Gouvernement, - . ne pas laisser, on ces LeJoma3à
Qu

Monsieur le Premier Ministre,
Des groupes s'agitent actuelle-

ment pour :Denk une revision de pee et moralement, notre
ueurs. avouent ou- ;

vertement que polestdeur intérêt prideMinistreà nossentiment =
ersonnel qu e. ;

Mais au-dessus de Mintérêt person- distingués.
nel de quelques individus,
l'intérêt commun, il y auaintel

ciles que nous traversons,
fiteurs de l’akcool , les pro.ruiner, physi.

Le Comité des Oeuvres Catholi.
Lo (Ques de Montréal
 des familles de cette province. Et

c'est en leur nom, au nom en par-
ticulier de laà population saine de

Comité des Oeu-
vres cath ques de cette ville, re-
présentant les principales associa-
tions de la métropole, s'oppose
énergiquement à toute revision de

concernant les ‘ges et prolon-
geraitaprés minuit, de
heures de vente dans eae
ments où se débitent les boissons.
La nouvelle loi a déj fait une

concession, absolument regretta-
ble à notre eens, en autorisant la
vente au verre des boissons al- 

 

MOCSSH

y LABs5

TIONALE
EL) SEJ

282 ouest, rue Ontario, prés Bleury - Mantreot

 

 

Bicyclsttes

e

erEEeenat
ere

A. Beaudry &Fils |
“ Entrepreneur - Electricien- Licencié
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Nous avons l'ambition de répondre aux

demandes de nos clients detelle façon

qu'ils ne puissent plus se passer de nos
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on a réduit les heures d'ouvertu-
re. ;

—0—

L'EGLISE A ETE PERSECUTEE.
EST PESECUTEE ET SERA
TOUJOURS PERSECUTEE

La persécution est un des signes
caractéristiques de l'Eglise fondée
par le Christ.

A ce propos on raconte la char-

reçurent la permission de prati-
quer ouvertement leur-foi en 1873.

Japon complétait son organisation.
Quatre .diocèses furent créés à
cette époque. En 1827, (Mgr) Hi-
tanosuke Haysasaka était nommé
premier évêque (nippon)au Japon Abbé L. MESSIER
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La Cie de Chandelles
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Les premiers et les plus grands ciergiers
 

Matson Fondée en 1055
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4ootoute 20préchaia à lo Farme-Ecele protiaciie del

Deschaniboëlé,— L'hea.M:Adélard Godbout, premier
., ministre, sera présent, ainsi que les sous-ministres d'Ot-
 tawa ot do Québec.

 

C'estle 20 de ce mois qu'aura
Veu à la Ferme-Ecole- de Des-
chambauit Je grand pique-nique

“ annuel des éleveursde bétail Ca-

nadien. Cette année, la réunion va
revêtir un caractère particulière-
ment important, dû à ‘la présen-
ce de l'hon. premier ministre, lui-

- même-bien connu comme éleveur.
D'autres représentants des minis-
tères tant fédéral que provincial
de l'Agriculture se rendront aussi
à Deschambault, entre autres MM.
H Barton et Georges Bouchard
respectivement sous-ministre et
sous-ministre adjoint a. Ottawa.
M. Adrien Morin, sous-ministre
adjoint à Québec, accompagnera
également l’hon. M. Godbout. On
anticipé aussi la pérsence de plu-

sieurs députés et d'autres person-
nages de marque.

La journée débutera à 9 heures
30, heure solaire. Les visiteurs se-
ront reçus par M. Andréa St-Pier-
re, directeur de la Ferme-Ecole
provinciale et, en méme temps,
président de I'Association des Ele-
veurs de Bovins Canadiens. Il y
aura des démonstration, sur la
conformation du type laitier, don-
nées par les meilleurs techniciens

reconnus en la matière. Les. éle-
veurs seront également appelés à
prendre part à des concours d’ap-
préciation dont les gagnants se
verront attribuer des prix de gran-

de race pure Canadienne ainsi
qu'un veau de méme race et une
truie Yorkshire,

Les visiteurs auront aussi l'a-
vantage de visiter ‘la Ferme et
principalement l'écurie qui comp-
te un fort beau groupe de chevaux
Canadiens. Comme on le sait, c’est

fa première année qu’on garde des

chevaux Canadiéns à Descham-
bault. La plupart proviennent de
l'ancien haras de St-Joachim.
Un goûter champêtre sera servi,

après quoi les visiteurs auront la

bonne fortune d’entendre plusieurs

orateurs distingués, dont I'hon.

Premier ministre qui aura sans

doute des commentaires à faire sur

la situation actuelle et de précieux
conseils à donner à ses confrères-
éleveurs.

On est déjà assuré d’une assis-
tance nombreuse. On compte que

tous les éleveurs de Bétail Cana-
dien se rendront à cet important
pique-nique et, surtout y amène-
ront leurs amis.

 

Pas de courses

On en est quitte pour son
trente sous!

Un nommé Ledoux, de Montréal
avait organisé pour dimanche der-
nier des courses d’autos “midgets”,

au terrain d'exposition. Nombre de

personnes se déplacèrent pour cet
événement mais les autos qui de-
vaient courser ne se présentèrent
pas. La vente des billets était com-

mencée et plusieurs gamins avaient
pénétré sur le terrain en passant

sous 1a clôture, ce qui pouvait
compliquer les choses. Voyant

“toutefois qu’il n’y avait pas de
courses, les payants firent des re-
présentations et comme Ledoux ne
pouvait remettre les sommes, ils
voulurent passer son automobile à
tabac. Il y eut passablement de
dégâts. La police ne pouvait ce-
pendant pes intervenir, puisque le
terrain est situé en dehors des li-

. mites de la ville.

Au camp Riopel

 

M. J. H. ‘Vallée et sa famille
quittent Saint-Jean aujourd'hui

semaineau

Camp Riopel, sur le lac Supérieur.

sont revenus

Dégats causés

par la foudre

 

Le garage de M.Georges Lari-

vière, gitué à Iberville, eur la 9è

avenue, a été partiellement détruit

par la foudre, samedi dernier. Une

automobile -qui y était garée, fut

détruite. Il y eut beaucoup de

dommages et l’on ne pouvait aver-

tir les pompiers vu que la sirène,
mué par l'électricité, ne fonction-

nait pas. On dut aller chercher les

pompiers un par un, chacun chez

soi.
——0-046———

Revenus de voyage

 

Jeudi dernier, MM. les abbés

Antonio Rousseau et Paul Lapoin-

te, MM. Guy Arbour, Jacques

Greendale, Paul Vallée, Jean-Jac-

ques- Dorais, Alain et Marcel Gau-

dette, ainsi que Marcel Raymond

Mañoüan. quinzaine en canot

ECOLE NORMALE
DE

ST-JEAN
Construction moderne à l'épreuve du feu,

agréablement située.

Classes de 10e, lle, 12e, 13e années _
- pour futures institutrices,

sous la direction des

Sou de fa Congrégation de Notre-Dame. -
 

SEE

aneeme
ENTREELE JEUDI,¥SEPTEMBRE.~

de valeur, entre autres une génisse |20

d'un voyage d'une|

Lig Ca-
. (Bureau Fédéral des Sta-

{istiques). Ce bulletin, d'une va-
leur documentaire officielle, est Je
plus complet que nous ayons sur

matière. À Taide des deux rap-
ports_de 1940 et de 1941, regar-
dons ce que nous avons consom-
mé de boissons alcooliques depuis

ans.

Il est impossible, disons-le d'a-
bord, de connaître exactement la

liques, et cela pour plusieurs rai-
sons, entre autres, parce que tou-
tes les provinces’ ne donnent pas
les chiffres de vente en gallons;
parce que la consommation indi-
viduelle des touristes reste incon-
trôlable; parce que le trafic illé-
gal des liqueurs, qui se pratique
sur une grande échelle, est plus
incontrôlable encore, etc. Les chif-
fres donnés sont donc des chiffres
probabies.

Spiritueux. De 1921 a 1930, le
Canada a consommé 25,241,794
gallons de spiritueux, et de 1931 à
1940, 26,770,312 ‘gallons, soit un
total de 52,012,106 gallons. La con.
sommation moyenne annuelle fut,
par les années 1921-1930, de 2,524,-
179.4 gallons, et, pour les années
1931-1940, de 2,671,031 gallons. La
consommation moyenne annuelle
pour les 20 années fut de 2,600,-
605.3 gallons.

Vins. — De 1921 1930, la con-
sommation s’est élevée à 21,935,-
180. gallons, et, de 1931 a 1940, a
36,110,837 gallons, soit à un total
de 58,046,017 gallons. la consom-
mation moyenne annuelle fut,
pour les années 1921-1930, de 2,-
193,518 gallons;- pour ies anfiées
1931-1940, de 3,611,083.7 gallons, et
pour les 20 années de 2,902,300.8
gallons.

Boissons fermentées (bières). —
Consommation de 1921 à 1930:
470,099,535 gallons; de 1931 à 1940:
558,417,952 gallons; de 1921 a 1940:
1,028,517,487 gallons. Consomma-
tnon moyenne: pour 1921-1930,
47,009,953.5 gallons; pour 1931-
1940, 55,841,795.5 galone; pour les
20 années 1921-1940, 51,425,874.35
gallons.

Records. — a) Pour les spiri-
tueux. La plus basse consomma-
tion fut de 1,497,669 gallons en
1933, et la plushaute de 3,818,409
gallons en 1940.

b) Pour les vins. 1922 connut la
plus basse consommation des vins
avee 793,327 gallons, et 1930 la
plus haute avec 5,061,162 gallons.

¢) Pour les boissons fermentées.
La consommation s’est abaissée à
35,432,481 gallons en 1921, et s’est
élevée à 67,161,168 gallons en 1938.

Et c’est tout, et c'est assez! Que
faire pour empécher ce mal énor-
me de gangrener davantage notre
petit peuple canadien? A chacun

 

consommation des boissons alcoo-|

 

 

 
 

TEL. 2812

Jean-MarieThuot
B.A., B.Ph., 0. D.

OPTOMETRISTE-OPTICIEN

 

SPECIALISTE DE LA VUE
 

Professeur à l’Université de Montréal

27 St-Jacques St-Jean, Qué.

Pensionnat de Saint-Jean

Soeurs de la Congrégation de Notre-Dame.
 

Construction moderne à l’épreuve du feu.

Cours de Lettres-Sciences affilié à l’Université de

Montréal et Cours primaire complet.

Classes de High School et classes préparatoires anglaises

Enseignement ménager.

Enseignement artistique : Musique, Chant, Dessin,

Peinture, Diction.

‘Entrée le mercredi, 3 septembre.

Entrée des quarts-pensionnaires le 4 septembre.

Prospectus sur demande à 244 Laurier.   
 

 

“Frocpécins surdemande à 244, ruee Laurier, mr  
COOPÉREZ AVEC VOTRE

“Modusdepeigne
d'évenamie.

PAYS

Edoes pendant les
vous quittez votre même

. Quelques instants, ne laissez donc jamais le moteur
“en mouvement. C'est facile de fermer le moteur et
d'économiserainsi la gazoline. Rappelez-vous votre

 Sagagement de 50%ot coopéres aves votre

dirigé par les |
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LE RICHELIEU

—sousenIPTIONS [Unincendie ,- ALGRUVRE BU -— |àSaint
EET

*
: €

I
°

PLes Dames de Sainte-Anne ‘.

Fo Psdede atVentede Finde Saison|n I
q

—— . cL * “ / |

La semaine dernière, nous avons crudevoir souligner la| La Relève ther €collaboration même financière des prêtres-professeurs à l'oeuvre —; ---— À c Idu Séminaire. Les prochains numéros auront !
Une charitable personne nous demande:si, avec l'obligation 64 pages 0 Th tactuelle de se reconstituer une biblioth ue, un.mobilier et par- a e e |}[]) \fois une garde-robe, les professeurs duSéminaire ne devraient| Les éditeurs de la Relève an- \

pas plutôt recevoir que donner, ou, en tout cas, se contenter [noncent que leurs prochains nu-|f| . Ade la contribution quotidienne de leur apostolat. méros auront 64 pages. Nous avons |J| el St-Jneques St-ean, Q ué. \
Laissons aux prêtres du Séminaire la joie de donner, même [en vente cette revue chaque mois. \de leur nécessaire. Joie plus grande Peurcelle de recevoir. Lenuméro OEerdoitêtre yJ ‘ajoute à celle de travailler de leur mieux a lirrem-|Pu ci quelque tem

one cause de l'éducation. de leu ‘jlannoncerons dans nos colonnes. © La vente de fin de saison se continue pour une À
Et puis, les professeurs me demandent rien pour eux-mê- ; semaine encore. \mes, pas même la sympathie, encore moins l’admiration. Dans DEPASSAGE >. - \l'épreuve. ils n’ont fait et ne font que leur devoir: endurer e Nous avons un très beau choix de. robes, blouses Àpour durer, tenir pour maintenir. Les difficultés ne seront| Le R P Ceslas

F

Forest, o. LL . cojamais pour eux qu’un stimulant nouveau et une source addi-|doyen de a Faculté de Phil nie et vêtements de sports vendus à des prix exception-
tionnelle de satisfcation. de l’Université de Montréal, était nellement bas

. Mais ces prêtres ont le droit et le devoir de demander ue pereMES BD3derniers,

chez

°
leur Séminaire, ou plutôt pour le Séminaire de leur ville, de cetteville. ‘ ) vi veni r 'leur diocèse et de leur région. On sait que Je Père Forest est @ Nous vousinvitons donc à venir constfate nos bas } ]

Nos lecteurs trouveront, à la troisième page de ce même confrère deAgi Excel- | prix. - . . |
“ lence Mgr oO U lUl a rendunuméro du “Richelieu” la suite logique de cet article visite à l'évêché. __eaen SOESSR PO RE SANT SE ET ER SE

, E. F. ARN _
‘ | SF 4.

Décèc de | Le BoisduduCollège °
‘ | a Sw+2 Pree

Mme A. Whitton (Suite de 12 page 3 _ Ç
Le 11 août dernier, est décédée,

|

Youdra bien excuser ‘cet intradui- r
après 9 jours de maladie, Mme|sible vocabulaire.

nAlbina Whitton, épouse de‘ M. ’ Le à ’au-Johnny Whitton; elle était âgée de| “Yantd'en venir à laflore d'au
55 ans. tomne, je veuxdonner une men- |

Elle laisse pour pleurer sa per-{tion particulière à une Orchidée: ;
te, outre son époux, un fils: Léon;| Habenaria bracteata a fleurs ver-

1un frére: Solime Surprenant ,quifies eta labelle tridenté, plutôt ra- 1880, - ddemeure à l'Hôpital de Saint-Jean: ; ;
une soeur: Albina (Mme Victor|"® et au populage des marais qui

!
Poissant de Saint-Jean). donnait un si beau coup d’oeil au f
Le service a été chanté ce ma-|printemps dorsque ses grandes i

tin, 2 9 hres, a la cathédrale. fleurs jaunes débordaient de la
dLa dépouille mortelle a été in-|couléequi traversait’ le bois dans ‘humée dans le cimetière paroissial

|

la ‘direction ouest-est. !de Saint-Jean. Meubles
! A la famille en deuil, “Le Riche-

rlieu” présente ses sincères sympa-| Comme on le sait, la flore d’au-
thies. tomne consiste surtout en verges et g

—_—0-00————— d'or et en asters. M'étant assez ar- ..

+ = ______|wêté à Jaflore. printanière à .
Elles suivent- celle de l'été, je passerai assez vite Funérailles

sur les asterset les verges d’or.

des cours On remarquait: Aster novae-an- par

Nous apprenons que Mlles Si- gliae. y ac + late-
1; , riflorus et ses multiples forces pu-monne, Perle et Paulette Lanciault; bescentes, paniculatus. aussi com- La | .sont parties pour aller suivre, du-|_. ngiois; plexe, cordifolius, macrophyilus,rant trois semaines, des cours qui etc. Quant aux verges d’or: Soli- .

se donnent à l’Institut Pédagogi- jago ‘canadersis. ru graraini- -que de Montréal. Deux,d’entr’elles,| folia,iatifoli ; veutétaten PI = —Miles Simonne et Perle, ont déjà ;
suivi, trois années consécutives, les plus largement représentés.

. coursd'agriculture …quedonnent | -Cet-inventaire —bien- incomplet Fe,
MM. les inspecteurs et MM. les|— dit toutefois avec assez de pré- Générations ,Çagronomes de Ste-Martine. Cha-|cisions quelle perte fait le Sémi- -
cune y a obtenu sonbrevet. Nos|naire de Saint-Jean. Perte irrem- 3
félicitations. plaçable. On sait assez qu’aux a-
oe batis ne succédent que des flores
GAGNANTE insignifiantes: buissons, muriers,

Mile Marcell“ieGr de a mauvaises herbes. Et il ne restera
‘e Marcelle Granger, ,
‘rue Bouthillier, est lunedesga-

|

Sat, 9°,Dealeet
gnantes du concours du “Recue rm pour pe
du mois de juillet. I! s’agit, dans| Venir de la flore richissime qui, 1941pp de ces, concours mensuels, avant le. guerre, peuplait le bois |- de répondre un certain nombre|du Collège de Saint-Jean.

!
féticitetatoos | Tl -MaguelRAYMOND.

|

: ©.os,EORTIOR BOMBAONSGUALE = ST-JEAN+
En eetoiOutat, Montoéal Lorie a. Harbour =
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 L'OeuvredesVecations|
“Hejacite in moucomnenernionen”

, “Feites ceci en mémoire de moi”

semble ne s'adresser qu'à un
elles sont dites à tous les

petitdomi

Files semblent réservées beulement à faire commé
l'institution de la Sainte ‘Eucharistie, mais, en comméselles
concernent tous les autres sacrements qui de loin ou de près
préparent à la réception de la Sainte Eucharistie.

Chrétiens convaincus. quand pour le bien des vocations
sacerdotales,vous riez, faites des sacrifices; ou donnez quel-

 

que aumône ites cela, en mémoire de Notre-Seigneur.

SAINT-CYPRIEN
Collecte ..…… roe

woooce

ee es

2

0 $ . 8110
Dames de Sainte-Anne… ° . $ 50.00
Couvent ‘des RR. SS. deSainte-Anne …. $ 200

MEMBRES-PATRONS:
M. le chanoine A. Daigneau, curé … …1 $ 10.00
Anonyme …… ……. oe ons eeans LL $ 10.00

MEMBRES-BIENFAITEURS :
M. l’abbé Maurice Fournier .... ... .. $ 1.00
Mlle Marie-Louise Daigneault ... _. .. $ 1.00
Mme Omer Landry ..… ..... ....22 $ 1.00
M. Omer Landry .... .... .... $ 1.00
Mme Arthur Poissant ..... ... ....ro. $0 1.00
M. André Vigeant ... 122220Co $ 1.00
Anonymes (23) ... ... $ 23.00

! $ 182.10
 

Ralliement des dirigeants des Ligues du
Sacré-Coeur au Collège Jean de

- Brébeuf à Montreal

Dimanche,

Pour demeurer bien unis et faci-

liter l'action d'ensemble, nous au-

rons une journée fédérale le di-

manche 31 août.

Pendant cette journée, par la

prière en commun, par la partici-

pation en commun au sacrifice de

la messe, par l'étude en commun

des activités de nos Ligues et de

l’économie familiale nous intensi-

fierons l’unité de pensée et de vo-

lonté afin de renouveler et de ren-

dre plus efficace notre action apos-

toliqué”-

Voici. le programme de la jour-

née :

9h—Messe. - Communion. - Ser-
mon par Mgr Philippe Perrier,
P. A, V. G. - déjeûner. - Mot
de bienvenue par M. le cheva-
lier Joseph Hébert, président gé-

- néral.

10.30 h.—But de la journée et dé-
tail du programme par le R. P.
Julien Senay, S. J., directeur gé-
néral

——10.45h.—Rapport--des activitésde[5€
la Fédération générale par M.
Octave Valliéres, secrétairesé
néraL -

11h—Nature de la Ligue d'après
ses constitutions et son histoire
par M. Jean Guérin, secrétaire
de la Fédération de Montréal.

N. Bs — Ceux qui désirent loger
et prendre leurs repas au collège

devront avertir le Secrétariat gé-
néral, 1961, rue Rachel Est, avant
le 20 août. Chambre, $0.75 par nuit.
Lit au dortoir: $0.50 par nuit. - DÎ-
ner: $0.50. - Souper: $0.35.
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le 31 août:

2h—Lé conseil de la Ligue, son

organisation, son fonctionnement

par le R. P. Philippe Bélanger,
S. J., directeur de la Fédération

d'un conseil de Ligue. — Discus-
sion.

3 h.—Réunion du conseil fédéral
7 général: Dirécteurs, présidents et

secrétaires diocésains.

4 h.—Repos.

4.15 h.—L’économie familiale par

le R. P. Léon Lebel, S. J., au-
ménier général de 'UCC.

515—Directives pratiques pour
l'année 1941-42. — Conclusion
par S. E. Mgr J. Conrad Chau-
mont, évéque-élu d'Arena et
auxiliaire de Montréal.

Bénédiction du T. S. Sacrement.

La grande procession aux flam-

beaux vers l’Oratoire St-Joseph

n'aura pas lieu en raison des di-

verses manifestations des Syndi-

cats auxquelles nos Ligueurs pour-
ront se joindre, s’Hls le désirent.

Tous les officiers des Ligues

sont invités à cette journée du 31

août,ettoutesTésLiguessontins-

tamment priées d’envoyer au

moins un représentant.

Que les Ligues qui n’ont pasen-

core expédié leur rapport le fas-

sent avant la réunion du 31 août.

pour orienter le travail à faire.

Officiers des Ligues, soyez au ren-

dez-vous à Brébeuf, dimanche, le

31 août. >

JULIEN SENAY, S. J.

Directeur général des Ligues du Sacré-Coeur.

r
e

de Montréal. — ‘Démonstration.

Il faut savoir le travail accompli

|

JUE

Lattre d'outre-mer|

M. RRobergedele rue Les
vier, vient de recevoir, de con fila,
|Georges-Meari, enporal du Corps
des Signaleurs, en Angicierse, une
lettre dont nous extrayens le pas-
sage suivant:

“Entendes-vous,
Emissions Lord Ha! Ha!? Dernié-
rement Celui-ci disait:
diens ont quatre divisions en Ser-.

aller en Angleterre et deux qui se
Lattent pour retqurner- au Cana-

Il disait vrai, mais ne spécifiait
pas que nous ne voulons nous en

retourner au Canäda qu’après a-
(Voir écraser Ha, Ha Hitler et tous
ses semblables.”

Ala semaine sociale
- de Quebec

La’ Semainesocialsociale de Québec
sera honorée de la présence des
plus hautes personnalité religieu-
ses et civñles. Evêques, ministres,
juges y assisteront. Quelques-uns
prendront la parole. La conféren-
ce du vendredi soir, 19 septembre,
sera présidée par S. Exc. le Dé-
légué Apostolique, MgrAntoniut-
ti; celle du samedi soir, 20, par
I'Hon. Juge Thibaudeau Rinfret,
de la Sour supréme; celle du di-
manche soir par S. Em. le cardinal
Villeneuve, O. M. 1, archevéque
de Québec. Son Eminence parlera
aussi à l'ouverture de la Semai-
ne, le jeudi soir, 18, ainsi que le
Premier Ministre de la province,
'M. Godbout.

———0-0-0-————

Nomination

Les quartiersgénéraux de l'ar-

mée canadienne viennent d’annon-

cer la nomination suivante: le’ ca-

pitaine P. V. Morin, d'Iberville,

Québec, est premu- major dans

l’armée canadienne, outre-mer.
——)-=Pe

A LIRE:

HISTOIRE DE LA PROVIN-
CE DE QUEBEC

Tome 1V “Les Castors”,
Après le volume premier (“Geor-

£es Etienne Cartier”) et le volume
(“Le Couv d'Etat”), les Editions
Bernard Valiquette viennent de
publier le troisième Volume de
l'Histoire de la Province de Qué-
bec, par Robert Rumilly. T1 porte

“jen sous-titre “Chapleau”. C’est di-
re qu’il décrit, qu'il Tessuscite,
tant cette évocation est vivante—
la période dominée par Chapleau.

Laurier lui-même le reconnais-
sait: de tous mes hommes d'’Etat,
Chapleau était le plus éloquent,
le plus doué. Autour de cette gran-
de figure centrale, M. Rumilly
évoque des centaines de person-
nages curieux, tele  qu'Arthur
Dansereau,
l'étonnant Israël Tarte, et le non
moins étonnant Sénécal
Parmi les passages les plus in-

tressants, citons ceux qui relatent
les fameux pourparlere de coali-
tion entre deux grands chefs, se-
crètement attirés l'un vers l'autre,
Chapleau et Mercier.

LE RICHELIEN

au:Consde,les] -

“Les Cans-'

vice Actif deux qui se battent pour |

Alexandre Lacoste,}

  

   
 

FAITES VOTRE PELERINAGE
AU TOMBEAU DE KATERL
DIMANCHE PROCHAIN, LE 17
AOÛT

Les fidèles du diocèse et des pa-
roisses voisines du diocèse sont
invités à prendre part au pèleri-
nage de dimanche prochain. Tous

sont priés de se rendre au tom-
beau de la Vierge Iroquoise pour
2.45 heures de l’heure avancée.

—0

PREDICATIONS ET PRIERES

Il y aura prédication sur les dif-

férentes vertus pratiquées par la
bonne Kateri. Des prières seront
faites pour obtenir de Dieu la béa-
tification de sa servante bien-ai-
mée, pour la victoire et la paix et

tection pour les jeunes gens du

diocèse, qui sont dans les camps

militaires. -- -

Donnons-nous la peine de faire

aussi pour demander,à Dieu sa pro-.

 

A CAUGHNAWAGA

se rendront à Caughnawaga pour

ment, chanté en langue iroquoise.

Après le salut, les pèlerins pour-

£e Iroquoise et visiter l’ancien fort
Saint-Louis.

—o
LE PELERINAGE Du CHRIST-

ROI

Dimanche dernier, eut lieu le

pèlerinage organisé par les Dames
de la paroisse du Christ-Roi, de

Saint-Hyacinthe. Les pèlerins é-
taient sous la direction de l’orga-

nisatrice de ce pèlerinage, Mada-
me A. Bachand.

INTENTIONS :
_ La guérison d’une personne ma-
lade.

Le règlement d’une affaire tem-

porelle.
Plusieurs intentions particuliè- ce pieux pèlerinage. Tes.

 

216 rue BORD DE L'EAU

blement située sur le bord

Préparation des élèves
ménager. Section spéciale

gues.

 Signalons le procès intenté pa
Séndeal à Laurier, auteur dun
article d’une violence inouïe: La
caverne. des quarante voleurs”. …

Signalons enfin la croissance du
réseau ferroviaire. première étape
de notre développement économi-

Chapleau, par Robert Rumilly,
constitue un livre d'histoire de lec-
ture passionnante, en même temps
qu’il apporte une abondante docu-
mentation sur l'histoire politique,
religieuse, économique, financiére
de cette époque.
L'ouvrage se trouve en vente à

nos bureaux, au prix de $1.00 l’u- nité ($1.10 par la poste).

  

Ecole Ménagère Régionale .
et

Pensionnat de St-Lambert

Sous la direction des

SS. NN. de Jésus et de Marie

Construction moderne à l'épreuve du feu, agréa-

ECOLE MENAGERE REGIONALE

moins 15 ais d'âge, ayant des dispositions pour les arts
domestiques. Les cours se donnent dans les deux lan-

COURS LETTRES-SCIENCES DE L'UNIVERSITE DE
| MONTREAL

-merciale française et anglaise.

- Musique: piano et violon diction, gymnastique, .
Dessin, peinture.

‘ Jardin de l'Enfance pour garçons de5 à 12ans.

Pensionnaires et externes.

Classes préparatoires au cours classique._

Prospectus sur demande.

  

TEL: ST-LAMBERT 75

du fleuve.

au diplôme d'enseignement
pour les jeunes filles d’au

      
  
    
 

 

 

 

 
=diocésain auombeau deKater TealovibaDIMANCHE,LE17AOUT 1941
 

—RENDEZ-VOUSAU JOMEAUÀ245HRESsr. |

 

- bowssvnche).

| ‘Entrée : Mercredi, le 3 septembre.
  

PE

    

De Sainte-Catherine, les pèlerins .

ront voir les reliques de la Vier-

Au tombeau de Kateri le17 soût. — Dimanche dernier, ot
lieu le pélerinage du Christ-Roi. — Intentions.

assister à un salut du Saint-Sacre-
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“A—5 lbs. jusqu'à 6 lbs... 24%c
B—4 lbs. jusqu’à 5 lbs... .. 22Y%c
C—3 Ybs. jusqu'à 4 lbs. . …. 20%c

Durant cette dernière semaine,
notre marché au beurre manifesta

Une diminution dans les stocks
accentua le volume des achats et
avec une offre très modérée, une
autre avance fut enregistrée dans
les cotes. >
En juillet 1941, on a fabriquéau

Canada 39,336,498 lbs. de beurre
de beurrerie;, soit 271,305lbs. de
moins qu'en juillet 1940. Lapro-
duction a diminué dans les pro-
vinces de Québec, d'Ontario et de

la Colombie-Britannique, . tandis
qu'elle a augmenté dans les autres
province. é

Durant la matinée de lundi, le|
11 août courant, les prix du beur-
re No 1 pasteurisé, au gros, va-

riaient de 37c à 37%c la livre.

PRIX
Semaine finissant le 9 août 1941

POULES VIVANTES

A—S Hs. et plus . . . . … 2le
B—4 Ibs. jusqu'à 5 lbs . . 19e
3—3 lbs. jusqu’à 4 bs. . . … 17e
coes— …..…. ………….… 14c|

POULETS A ROTIR

GRIS ET ROUGES

T7 POULETS, VIVANTS |

-

2e vu 1 ce reneae

invisible, etc. — 38,

 

 

 

 

 

 

  

ANIMAUX VIVANTS

“ Prix obtenus sur le marché de
Montréal, lundi, le 11 août, 1041

par la Coopérative Canadienne du
Bétail de Québec, - Limitée.

PORCS ’

Bl (135 - 175) (Bacons) Prix de
base. Vendus vivants. Nourris

et abreuvés . . …. . . … … … Île
Par camions . …. …. …. … … 11.25€

Truits .. …. … … … … … … … … Te - 8e
Vendus abattus . .. .. . . 14.75c

PRIME: .
A ou Select (140 - 170 lbs.)
Poids chaud abattu .. .. .. $1.00

RABAIS:
B2 (125 - 135 lbs). …. … . . 0.50
B3 (176-185 tbs) . . . .. $1.50
Cl et C2 (120 - 175 lbs.) $1.00

C3 (176 - 185 lbs) .. .. .... .. $2.00
D1 et D2 (120-175 lbs). .. 1.50

DS (176 - 185 lbs) . . .. $2.00

Légers — 119 lbs et moins. $1.50}
Légers — Moins de 100 lbs. $2.00
Pesants (186 - 205 lbs) . . $3.00
Extra Pesants (206 - 220 lbs) $2.50

le cent
Extra pesants (220 et plus) $3.00

de nos concitoyens, M. J. A. Pelle-
tier, de la paroisse dé Saint-Fd-
mond. Nos félicitations, +,

 

Bingo en plein air
Nous annonçons pour vendredi

prochain, le 22 août, un grand bin-
go qui sera tenu dans la cour du

Collège. De magnifiques prix se-

aurait lieu le lendemain soir. Il
est organisé par les Jocistes de cet-

te ville.
teen(=9+em

Heureux gagnant

M. Léopold Guilbert de Saint-
Jean a été l'heureux gagnant, au

festival deSaint-Bruno, du $25.00

en marchandises.
——0-0-0———

Recette éprouvée

 

 
 

 

“A GRILLER du 100. ;

A—2 lbs. jusqu’à 2% lbs... 20c| =  VEAUX DE Ta00 5 Oeufs à la diable (devitled)
B—1% 1b. jusqu'a 2 lbs. . .. 18c|Choix. - 11,00 11. n 2 .

C—1 Ib. jusqu'a 1% Ib. _ . 16c|Bon . . 9.75 10.50 da"s une gelée aux tomates
. Moyen ; 8.50 9.50

OEUFS  jCommun …. . . . . . 850 700,3 oeufs, ;
A—(Gros) “ 36%iciD’herbe. .. . . … . . 4.00 4.502 tasses de jus de tomate,
A—(Moyens .. .. .. . 34kc| * - 1 cuil. & soupe de gélatine.

= C 28c BOUVILLONS 3 cuil. à soupe d’eau froide,
B— i 25|3 cuil à soupe de sauce à salade,c— 23c [Choix . . . . . . . 8.00 9253 cul & soupe de auce

Bon .. . . . . . . . 850 875 1cuil à ae sel rer
N. B. — Les poulets de pesan-|Moyen .. .. . . 750 85012 cuil. à thé de catsup aux toma-

teurs moindres ‘et de mauvalse|Commun . . . 5.50 6.50] tes. "-

qualité qui n'entrent pas dans ces| AGNEAUX DU PRINTEMPS Faites cuire les oeufs dur. Re-
catégories indiquées seront payés|ns 11.00 11,95 froidissez. Décoquillez. Coupez en
aux prix qu’ils nous sera possible LT 0.00 1 25 moitiés. Otez le jaune et écrasez-
d'obtenir ’ Béliers .... . : - 10.00 10.251 le avec de la sauce à salade ju£-

’ Communs 9.00 9.25! qu’à ce qu’il soit honogène.Rem-
POULES ABATTUES ’ MOUTO plissez les blancs d'oeufs. Mettez

(Sélectionnées) Mo NS -. chaque moitié d'oeut dans un mou-

Spécial - 5 lbs. et plus . . . 22%C!Commun … … … . . . . 3.50 400|vers le bas. Faites tremper la gé-
A—S5 lbs. et plus . …. . . . 2lWc latine dans de l’eau froide pendant
A—4 lbs. jusqu’à 5 lbs. . . 20%c TAURES cing minutes. Faites chauffer le
A—3 Ibs. jusqu'à 4 1bs. .. .. 19%c[Choix jus de tomate, le catsup, le sucre

B— lbs etplus + w . .. 18%c| (Type a boucherie). 7.50 8.00/et le seL Ajoutez lagélatine. Re-
’ . Bo 675 7.25 |MUez jusqu’à ce qu'elle soit dis-B—4 Ibs. jusqu’à 5 Ibs. . . 1744c/Bonne …. . . . . . . . 6. 25 soute. Versez par-dessus les oeufs.

B-—3 Ibs. jusqu’à 4 Ibs. . . 16%c|Moyenne. . . . . . . 5,50 6.00 Lorsque c’est pris, démoulez sur|

“C—5 Ibs et plus . . . . . 15%c|Commune .. .. . .. . 400 450lde la laitue. Suffisamment pour 6.
C-—# lbs. jusqu’à 5 lbs. . . 144c _
C—3 Ibe. jusqu'a 4. lbs. . . 13%c .

POULETS VIVANTS

“A GRILLER”

-— GRIS et ROUGES

A—2 lbs. jusqu’à.244 lbs. . 21%c

B—1% Ib. jusqu’à 2'Ibs. . 19M%e}—

C—1 Ib. jusqu'à 114 Ib. . … 17%c

LAPINS VIVANTS

5 lbs. et plus, la livre . . . . 13c}

VEAUX ABATTUS

(Engraissés au lait)

Bons 4 +.  13hHc

Moyens. … … … … … … … … … ‘12Me

Communs. .. .. .. .. .. ..

   

  

oo...10%e

Sur les prix ci-haut mentionnés,
nous retenons une commission de
8% aux expéditeurs individuels et

5% aux coopératives affiliées. - BE
: —0—

PAIX DE REMISE POUR
ET FROMAGE

Semaine finissant le 14 juillet 1941
eee

Fy [ri     

 

BEURRE |.:

  
a. do 2 1

balls ne
quofous les fouranux -vné cottemées.RARES

#5 TT,
BE| So Se Le

ront donnés. En cas de pluie, ill

 

ve. Place idéale pour couples. S'a-
dresser à 243 St-Jacques, St-Jean,
PQ
 

modéle 1931, en trés bon ordre.
Peinture, accumulateurs et pneus:
neufs. S'adresser 4 88 St-Pierre,
St-Jean, P. Q.

ATTENTION: Chambres à louer
avec pension. Confort. Bon chez.
soi. S’adresser chez Mme Emilien
Robidoux, 299 rue Bouthillier, St-
Jean, P. Q. .

A VENDRE: Auto Packard, 7
ssagers, Batterie et pneus neufs.
tout en trés bonne condition.

Acceptera petit char en échange.
S'adresser à J. P. Meunier, 216
rue Richelieu ou 126 St-Charles,
St-Jean, P. Q.

CHALET À LOUER: Situé sur le
chemin des résidences à la Baie
Missisquoi. Très beau site. Meu-
blé confortablement. A louer à la
semaine à partir du 17 août. S'a-
dresser par téléphone à 538, Saint-
Jean, P. Q. : LOU

 

 

“al

 

Avis légal
Canada, Province de Québec,

District d'Iberville. Dans la Cour
Supérieure. No 4644. Charles De-
sourdy, cultivateur, de la paroisse
de Saint-Georges de Clarenceville,
dans le district de Bedford, tant
personnellement qu'en sa qualité
de tuteur à ses enfants mineurs,
Denis et Yolande, Demandeur vs
Georges Daniel, de la cité de Saint-
Jean, dans le district d'Iberville,
en sa qualité de tuteur aux min-
neurs William D. Harrington, de
Worcester, dans l’Etat du Massa-
chusetts, l’un des Etats-Unis d’A-
mérique et Richard Whelan, de

 

Défendeur et Le Régistraire des
véhicules-moteurs pour et dans

Boston, dans ledit Etat, - Mis-en-
cause. Il est ofdonné au mis-en-
cause de comparaître dans le mois.
Saint-Jean, ce 11 août 1941. Eugè-
ne Thibodeau, Député protono-
taire, C. S.

—_—0-0-0———

Les Universités
- romaines

Cité du Vatican. — Les univer-
sités de Rome ont été très éprou-
vées par la guerre. La Grégorien-
ne, Université pontificale, sous la

 

A ' VENDRE: Chrysler Sedan,|

Framingham, dans le même Etat, |.

ledit Etat du Massachucetts, de|

 

EEE opel 1 %, reprisage Richelieu,Ned. + + + + + … +, MK [Commun … … . ,  . 480 6.80] rue Notre-Dame, St-Jean. Tél. 543. | Cité.
No 8 …. …. 22 2 a 0 vies , = A VENDRE OU A ECHANGER: POUR VOS ”te = open wont 0) Contrat accordé |Suiremr à"Monaour Améite) n°5 peotePeations de madk S'adresser à Monsieur Amédée matelasvente et d'entreposage ayant été| TEETER BEA Besudin, St-Edouard, Comté del consultez einess® etebye bie,déduits. ; I renons coe lo cottatdo]Nopierville ©—~~ lrus Champlain, Tél 3045 mJ[J re “| Nous apprenons que le contrat de À LOUER. Meublés où oon men |P- @ Sie,P n deR Ce peinturage du réservoir de la ville piées, deux appartements dans ——rix 1€ REMISE jade Farnham a été accordé à l'un|bonne famille. Construction neu-| À VENDRE : Clavigraphe

 ——
A VENDRE: Propriété sur la rye

; lôgis de quatre
ès pièces chacun ; chambre

de bain; bons revenus. S'adresser
à 216 Richelieu. Tél. 3713 ou 3860,
Ce }-n-o,

. & HOMMES DEMAN.
DES:  Aimeriez-vous retirer un
beau salaire toutes les semaines?
Vous. le pouvez en représentant -une bonne Compagnie. JITO offre
de nombreux avantages, produits
GRATIS, ' SPECIAUX INTERES.
SANTS. Trente jours d'essai. SANSRISQUE. Pour détails, écrivez à.
JITO, 1435 Montcaim, Montréal
 

CAMP A LOUER OU AVE.
DRE, à l'Île Sainte-Thérèse. S'a.
dresser & 112 Saint-Jacques, Saint-
ean,

PERDU: Pneu de camion. Ré
‘compense promise à celui qui le
rapportera. Veuillez communiquer
avec Auxibe Messier, St-Louis de
Bonsecours, Richelieu, P. Q.

 

 

nes) émaillées ou unies. De toutes
grandeurs. 150 boltes No 21% unies
pour $5.10. Nous fournissons tou-
jours les couvercles avec le “Pa-.
quetage’ ‘en carton; c’est le plus
sur moyen pour bien fermer les
boîtes à conserves. S'’adresser à
Stanislas Lord, Rang Richelieu.
Tél. 3351, St-Jean, P. Q.  j-n-o.

A VENDRE: Boites (Can) vides
de toutes dimensions, unies ou
émaillées. Un paquet de 150 No
214 unies pour $5.10. S’adresser a
la Station de “Supertest”, coin
Champlain et. St-Georges. Saint-
Jean, P. Q., Tél. 2165.

 

 

 

PELERINAGE
aux

TROIS-RIVIERES

pour le

Congrès Eucharistique

Le pèlerinage partira à5 _
 [direction

des

Pères Jésuites qui,
il y a deuxans, comptait 2,400 étu-

gélique, sous la direction des Do-
minicains, en a 250 au lieu de 600,
et la Propagande n’en a plus que
350 sur 500. Le (Collège du Latran,
qui ne recevait guère que des su-
jets italiens,H’a’ soûffert en som-

diant, et l'an passé 1,800, n'aeu,|
| cette année que 1,000 élèves; l’An-

GARAGE BOULAIS
- DIMANCHE, LE 24 AOUT

Prix, aller et retour $2.45
Taxe comprise.il

Pour information, s’adresser a

ARSENE BOULAIS
265 St-Jacques. St-Jean   me aucune diminution dans le

nombre de ses élèves.
. TEL. w
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  À VENDRE ou À LOUER
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urant RICHELIEU

; ‘Appartenant à M. O. PELADEAU.
,

A VENDRE: Boîtes vides (can.
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QARITJBAN, JEUDS, LE 26 AOÛTOU “6 GICHELIES a 0000
"un vo

THEATRE.THEATRE |§ teen 9 - 251 Richelionied who. IMPERIAL,Ci

 

— ;
Depuis plusiours semaines dh,

|

I }
Toédtre impériel

*

1 CI. ———" SAMEDI -—- ->mm. GRANDE* mamie - 4

} RE-OUVERTURE |6AOUT - 6 HRESP. M. |
SAMEDI SOIR-DIMANCHE “2eme-LUNDE0e—
 

fice Tenové-etentièrement trans-
formé. Façade magnifique, guichet

eewoes docase HELP YOURSELF TO HAPPINESS
alle.artisticoon: - with the show that's all aglow! - -{

décorée, ornée de deux magnifi- ‘ =" i
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x

donner au public de Saint-Jean le
meilleur confort et la plus grande
satisfaction imaginables. ‘

. Nous annongons de plus que ce
.sera Mlle Irène Normandin, avan-
tageusement connue du public, |
‘qui sera au guichet.

Les autorités du théâtre ont a-
dopté une nouvelle politique: trois
matinées par semaine, plus préci-
sément trois après-midi de repré-
sentation continuelle, les mercre-
di samedi et dimanche. Nous

“ croyons que ces dispositifs plai-

ront au public. Le principe de la
représentation continuelle est très
accommodant; il permet à toute
personne de voir le film qu’elle

préfère à l'heurequ’elle veut. ;
Donc, n'oublions pas ladate| £> Music by

d'ouverture: samedi ‘prochain, le ;
16 août au soir. Nous comptons
bien que toute la population qui
attend depuis longtemps cette date
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Seroon pley by Charies be— MontSt-Grégoire Severn soe fou vee Leides } Directed by JAMES WHALY

No Sontont StGrégoire,DN. ce 1 | ho ; | Baasi iain ÀCOLUMBIA PICT"
rh ernier, é ré par 1 & _ ee seon

[ll

ectJ0,Laturhe chic ut R En plus - “March of Timeint M. Claude Lemonde, de Lévis. (RAŸ-<BOLGE - Dessins imésLes époux avaient pour témoins i essins anim— leur père respectif Aussitôt après JOHN CARROLL
la réception chez M. Hermas Jet-
té, des familles Jetté et Lemonde
et plusieurs amis des deux famil-

1 es.Nos meilleurs voeux de bon- -
MATINEEeur aux nouveaux époux.

;
—On annonce le prochaine ma- A M = U SOIREE ë

riage de Mlle Léona Tétreau avec M R D | SOIREE E R C R E D | SOIREE J E D | :M. L. Brasseur, de Ste-Angèle;
‘

aussi Mlle Fernande Poulin avec
M. L. Benoit, de cette paroisse, ; i | plémentaireainsi que Mlle Reine Voghel d’Ac- . Co Attraction Supp

 Edward EverettHORTON | Mr. Mouse Takes A Trip 4
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Roger Pryor

Eileen O'Hearn

es dans 1 | —

“RICHEST MAN}
IN TOWN"{ |

a ENPLUS

ton Vale avec M. Laurent Cho-
guette,paeCtricien. haughty
— et Mme Henri Dextraze,

(Roberte Bessette), est mé leur but nice!
premier enfant, baptisé Joseph-François-Gilles-Serge. Parrain et he’s nice marraine, M. et Mimelide Dex- .
raze, as -braze, orteuse, Mlle Thérèse Bes j ut naughty!

Aussi

à

M. Gustave Choquet- j y
e (Robertine Messier), est né un

fils baptisé sous les nomsde Jo-
seph-André-Gilles. Parrain et mar-
‘raine, M. et Mme Edmdur Tétreau,
grands-parents de l'enfant. )
—Vendredi à 3 hrs était célé-

bré la sépulture blanche du bébé,
âgé de quelques mois seulement de
M. et Mme François Laguë, du
Grand Bois.
—M. J. A. Bélanger, de Sainte-

Agathe des Monts, vient de se por-
ter acquéreur de la ferme de M.
Durocher, de Versailles. Nous sou-
haitons la bienvenue à M. Bélan-

~ ger et ‘4 sa famille.
.—M. et Mme A. Robert et leur

fille Mme J. McDonald, étaient à
Montréal, la semaine derniére.
Mme R. Lavoie et sa fillette

Claudette étalent ces jours der-
omles invitées de Mme Albert

—Aussi chez MM. Damase et
Esdras Métras, M. et Mme Edéas

terM.Rod.Desmarais, Mme’ e
Paul Labelle, de Saint-Jean, M. et

-Mme F. Parent, leur fils J. Clau-
; de, de Montréal; Mme J. Dick, de.  Saint-Je "
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1.—Les exposants feraient bien de
lire l'Article C, à la Page 24 du
programme. Es s'éviteralent]
certaine surprise désagréable.

“2—Tous les propriétaires de re-
producteurs primés par lescer-
cles ou là Société sont tenus
de les exhiber à l'exposition,
sous peine d’une amende à être
fixée par la Direction. Ceci
s'applique aux verrats et aux
étalons.

3—La clause progénitures Black
Horse est très intéressante.
Inscrivez-y vos sujets sans re-
tard.

4.—Tout le bétail croisé, ainsi que

“les porcs et les moutons, pour-
ront quitter le terrain la pre-
miére journée aprés avoir été

"enfants au-dessous de 12 ans,
accompagnés de leurs parents,
sont admis gratuitement au
terrain.

T—Les directeurs sont tenus de
se présenter au secrétaire en
arrivant sur le terrain, dès le
‘ler jour. -

NOTE: — Surveillez les jour-
neux locaux des semaines pro-
chaines pour autres détails con-
cernant cette exposition.

, Le secrétaire-général ,

J. R ST-ARNAUD.

 

Expositiona

Saint-Alexandre

Les 8 et 9 août derniers, s’est
- tenue à Saint-Alexandre, l’'Expo-

sition régionale du Comté d'Iber-
ville, sous les auspices du Cercle
d'Agriculture.

Parmiles visiteurs distingués, on

remarquait M. Emile Bonvouloir,

député du Comté, M. le curé Bel-
val, aumônier; M. J. A. Pinson-

neault, et M. Henson, de Mont-

réal, représentant de la Compa-
gnie Black Horse.

Deux compagnies ont annoncé:
la compagnie Ogilvie Flour Mills

et la Canada Packard.

Ce fut deux belles journées. Il
y eut des courses chaque jour et

quelques attractions. L'assistance
était cependant moins nombreuse
que l'an dernier.

Les exhibits dont s’occupait M.
Joseph Ostiguy, étaient, en géné-
ral, plus nombreux que les années
précédentes, notamment dans la
section de l’art domestique, culi-

naire, l’aviculture, etc.

L'étalon percheron “Fred” de M.

Bernard Lamoureux, celui de M.

Rémi Rhéaume, d’Henryville et le
taureau Holstein * de M. Sarto

Charbonneau, de Saint-Alexandre,

 

de leurs races respeétives.
terran)(Predera

Latraite des vaches
au chronomètre

Les observations et les expé-
riences qui ont été faites, portent
à croire que l’on devrait fixer une
sorte de chronométre aux machi-
nes à traire parce que l'on sait
que la quantité de matière grasse
produite par les vaches qui sont
toujours traites d’une façon rapide
et uniforme se maintient mieux,
mois par mois, que lorsque la du-
rée de la traite est laissée au juge-
ment du conducteur. Pendant cinq

 

ans, à la station agronomique des |
Etats-Unis à Geneva, N. Y., les

Pour empêcher le
pillage des ruches

 

Vers la fin de la saison du miel
et après, les abeilles pillardes se
mettent à l’œuvre, dit C. B. Goo-
derham, apiculteur du Dominion.
À cette époque et tant que le pil-
lage continue, on aura soin de ne
jamais laisser les ruches ouvertes
plus longtemps qu'il n’est néces-
saire. Si l’on ne peut se dispenser
d'ouvrir les ruches, il faudra re-
couvrir les hausses avec des toiles
ou des sacs pour prévenir le pilla-
Ee et protéger et renforcer toutes
les colonies faibles. S'il y a la
moindre tendance à piller, que l’on
réduise toutes Îles entrées. On de-
vrait transporter dans la cave pen-
dant quelques jours toutes les ru-
ches qui sont en danger d'être sub-
juguées par les pillardes. Il faut
voir à ce que la cabane àmiel (ou

   

 

repas. -
Un bol de légumes croquants,

avec des oeufs battus, du pain et
du ‘beurre, est facile à préparer

jfrais et appétissant, Les radis, les
oignons verts, les carottes, le cé-
leri, le concombre et une tomate
dans un nid de laitue font la com-
binaison la plus simple. .
Un chou, finement haché, mis

dans des bocaux d’une pinte, bien
bouchés et tenus dans de réfrigé-
rateur, est prêt à servir à un mo-
ment d’avis La graine de céleri
ajoutée à la salade de choux fait
une variation sortant de l'ordinai-
re.

Si vous voulez que la salade de
choux cofstitue le plat principal
du repas, ajoutez-y des morceaux
de boeuf séché, de langue bouillie
froide, ou des sardines.
Les pommes -de-tetre cuites en

quantité se conservent bien et for-
ment une base de salade facile à
apprêter. Le céleri, le concombre,
les radis, le boeuf, séché, et les
cornichons en différentes combi-
naisons avec les es de terre
paraissent faire des sdflades entié-
rement différentes. Une pincée de
poudre curry dans la sauce pour la
salade de pommes de terre donne
un goût nouveau.
Les conserves de boeuf, de veau,

de langue et de poisson aident à
économiser de l'énergie pendant
les chaleurs. Les soupes en conser-
ve fournissent le seul plat chaud
qui est souvent important même
quand le temps est très humide.

—o—
Langue roulée
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“L’Assuré avant tout”

J.E.A. DESROSIERS
ASSURANCES GENERALES

8t-Roenl, P.Q. Ct. Mapierville
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vaches ont été traitées par des ma-| -
chines réglées à ‘un temps
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coupées de toutes sortes.

Je tout à bas prix

FLEURISTE DE L'EVECHE

 
Huile 

Lesieur&Frère
‘ENTREPRENEURS DE POMPES FUNEBRES

 

|”“EMBAUMEURS DIPLOMES

 

Bi vons désirez Rapilité ot Confort — APPELEX

170, rue Jacques-Cartier | ;
Saint-Jean.

LE JOUR TEL: 2414
 

__ LESIEUR&FRERE
169-171, rue Richelieu

i .

Cartes d'affaires

  

 

254 Champlain Tél: 2780
Ouvert en tout temps, Radios, Meubles.

le soir compris. Beau choix de

mememenenenennennnçcnn

|

Pots: usagés à 5.00 et plus
: IE 167 Champlain, Tél: 2389

 

  

 

  

    . Champlain Oil Products,Lad |
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LA NUIT:
Tél: 2908

Se Ave. Iberville    
    

  

  

| St-Jean, P.Q.
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Matériaux de construction

MAURICE TRAHAN
(Successeur de Pierre Trahan)

Matérieux de Construction

Ciment, rockwall, cheud, seble, pierre,
_ syprox, papier à couverture, clous,
“tôle unie et onduiée, etc.

Tél. 552 143, rue Mercier

     

 

  
laboratoire) soit imperméable aux E : ee
abeilles, la porte en sera tenue|6 tranches de langue froide, ncanteur :
fermée en tout temsp. S'il est né-|3 cuil à thé de raifort préparé, Plombier
cessaire d’examiner es ruches, cet|1 paquet de poudre de ‘gelée au ;
examen devrait se faire le soir ou| citron. ——
sous une tente. Toute négligence| Tartinez le raifort sur les tran- ANTONIO A. SAMSON René G ier
sous ce rapportentraînera proba-|ches de langue. Roulez. Mettez les| EC  2 ne Grenie
blement un pillage général qui|rouleaux dans un plat profond | Encanteur licencié Plombier-ferblantiercausera beaucoup d'ennuis et unejet plat. Préparez poudre de ge- Ins ion a haud
perte' de ruches. lée au citron d’aprés les instruc- Henryville Co. Ibeeville tallation eau3S ude.

————0-0-0———— tions qui paraissent surle paquet TEL. 182 Servige ToreiL
, Refroidissez légèrement. ersezCocktail aux concombres et fur la langue. Refroidissez. Coupez ~
aux tomates encarrés pour servir Il y en a Fl 416 Laurier — Saint-Jean

. suffisamment pour personnes, : -
2 tasses de jus de tomate en mettant un rouleaude langue euriste TEL: 2184
1 concombre de moyenne grosseur, pour chaque carré. . a ,

—T == > “ -Poivre. Mou ¥ Potles |
Pelez, égrenez et rêpez le sse à agneau H. GARCEAU : ; :

concombre. Ajoutez au jus de to-|2-tasses de veaufroidhaché;, -fl "FLEURISTE es—

PiavanteSons|eeà alnde préparte trout oraux MAGAETXissez avant de servir. Suf- "eau, Bice i ’

fisamment peur 6. i uets de noces, fleurs POELES BELANGER
ARMAIND REMILLARD

Prop.

Laveuses “Connor”
uses, Réfrigérateurs, -  Saint-Jean, P. Q. 

Restaurant

TEL ase

New System Lunch |
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LES CLUBS FARNHAMctST.BRUNG
_REMPORTENTLES SEMI-FINALES

 

honeot.dcrasé parfeFarnham,

Le clubs Farhametet St-Bruno|

disputeront maintenant le

pede, le ont éliminé leurs

adversaires, le Marieville et Fber-

Ate dans la deuxième

reentreSt-Bruno etle
rant Marcil aété trés chanceux de
vaincre ses rivaux, car à la neu-

vième - manche, le Marieville me-
nait le bal par 7 à 2. Les visiteurs
se rallièrent. cependant à leur der-
nier bâton pour compter à six re-
prises et prendre le devants par
le score de 8 à, 7. A son dernier
bâton, le Marieville ne put re-
prendre les devants et dut s'a-
vouer vaineu par 8 à 7. Les lan-
ceurs Ward et Brosseau se sont

livré un autre beau duel sur le
monticule. Le club St-Bruno rem-
porte donc la série en deux joutes

- consécutives, 4-3 et 8-7.
A Iberville, les ‘choses n’allè-

rent pas aussi bien que d'habitude.
Bien que la température ait été
idéale et. chaude,les joueurs en

dans la

général semblaient gelés tant au
bâton qu’au champ. Dès le début
de la joute, le Farnham n’y alla
pas de main morte, et deux joueurs
croisèrent le marbre. Ala deuxiè-
me, deux autres points, la troi-
sième, trois points ainsi qu'à la
quatrième manche. Le lanceur
Stewart réussit cependant à mai-
triser temporairement les canons
du Farnham aux cinquième et
sixième reprises. Cependant à la
septième, une autre avalanche de

coups et des erreurs portèrent le
score a treize points contre trois
pour Iberville. La huitième man-
che se termina sans aucun point,
tandis qu’à la neuvième un autre
cinq points fut enregistré, Au
cours de cette manche, le receveur

Palmer frappa pour le circuit, avec

deux hommes sur les sentiers.
Le lanceur Domey tint en respect
les frappeurs du club Iberville,
n'accordant que sept coups sûrs
espacés. Langlois et Larivière (L)
furent les meilleurs avec chacun
deux “hits”, tandis que R. Palmer

du Farnhamenregistrait le plus
de “hits”, soit quatre en six ap paritions du marbre.

 

La première partiede la Finale
sera jouée a Farnham, dimanche

 

Saint-Bruno confiant de remporter un premier championnat.

C'est 4 Farnham, dimanche, que

se jouera la premiére partie de la
série finale de deux dans trois,

pour le championnat de la ligue

Yamaska et la possession du tro-
phée Gamache. i

Les deux clubs sont confiants,
bien que les chances semblent fa-
voriser le club Farnham, qui est
toujours redoutable dans les sé-
ries éliminatoires.
Le gérant Marcil du St-Bruno

“ne l'entend pas de cette façon. Il

se compte très chanceux d’avoir

éliminé le Marieville et prétend

que c’était le club à battre. Le
Farnham ne lui dit pas grand'cho-

se et il entend le prouver en rem-

portant deux victoires consécuti-
ves.

: À tout événement, cette série
finale donnera lieu à du beau ba-
seball et attirera de grandes fou-

les. La série se continuera le di- manche suivant, à St-Bruno.

 

KOVERLY ET KULKOVITCH EN
FINALE AUSTADE SAMEDI

 

La direction du Stade a réussi
à obtenir pour samedi soir pro-
chain, une finalé. entre K. O. Ko-

ment l'heur de plaire aux specta-

teurs dans ces deux rencontres.
Le spécial mettra aux prises Bob

Les gatesaanuelios au Club
Nautique auront Lieu samedi peo-

Au Club de
Tennis St-Jean

 

Le Club de Tennis Saint-Jean
ira rencontrer le Club des Che-
valiers de Colomb de Farnham ce
soir. Le départ se fera du Club a
7.00 hres. Bienvenue a tous.
‘On a commencé depuis lundi

soir les tournois annuels du Club.
La série des rencontres en double

ces doubles se joueront probable-
ment dimanche prochain.

—————0-0-6————

Lisons moirs, mais de bon-
nes choses. ‘

son d’une autré façon que l'exhi-

est déjà avancée. Les finales de |

LERICHELIEU

 

Une série est à se bâcler entre St-IŸ
Lambert, de la ligue Arco et le
club Iberville. C'est dire que les |}

G deuxièmepartie chain à 2.00 hres de l'après-enid amateurs. verront évoluer de nou- g
veau leurs favoris sur leur -pro-
pre losange, et ce, dans un avenir Pg

rapproché. :

. La Direction entend finir sasai-

bition de dimanche dernier. Les

joueurs sont anxieux de prouver,
devant leurs propres partisans,|

qu’ils peuvent encore jouer de
belles parties.

Le club Marieville  sattaquera

au club Rougemont, dans une sé-
rie de deux dans trois, dés diman-

che. Cette série suscite beaucoup
d’intérét dans ces deux ville.
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verly et Kulkovitch. Depuis le dé-
but de la saison, plusieurs démar-

ches avaient été faites pour faire
‘Tencôntrer ces deux lutteurs de
renommée. Ce n'est que la semai-
ne dernière que Koverly consentit

à signer un contrat.
Un autre combat qui promet est

la semi-finale entre Ragnor Hal-
dine et Paul Lortie. De la lutte
scientifique, et souple aura sûre-

Lortie et Jack Britton.

Sam Chuck et Henri: Dufresne
lutteront en première préliminaire.
On peut facilement se faire une
idée du genre de ce combat. Chuck
n’est pas l'homme à se laisser in-
timider par un lutteur du calibre
de Dufresne.
Willie Bourque et Young McCoy

ouvriront la soirée par une ren-
contre de 15 minutes. 
 

 

 

  
   

TOUJOURS LES MEILLEURES VUES

-- 2 Grandes Vues

Robert Sterfing - Marsha: Hunt

PLL WAIT
FOR YOU

THATONCERTAIY
FEELING

wih BURGESS MEREDITH ws ALAN MOWBRAY 

Août 19-20-21
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à Cheersfor
Miss Bishop|

VEN. SAM. AOÛT 15-16 §
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Samedi soir, à 10.45 p.m. Ë
Grande vue française $

avec £
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| Le Faiaiseur
rm LUN. AOÛT 17-18§
SUZY VERNON,

ROLAND TOUTAIN

LA FEMME
de mes REVES

AUSSI

EDWIGE FEUILLERE,
(GEORGES RIGAUD

[SANS
“LENDEMAIN
MAR. MER. JEU.

AOÛT 19-20-21

Programme double

ROBERTSTERLING.
Bh MARSHA HUNT
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7gfands“paren

roisse. L'enfant portait le nom de
Vera et n’était dgéeque ‘de treize

- ans. Nos sympa à la famille
en pleurs. SU

F -

et la province du Now ff

2 Ca. do’ TAsmomption.

. N. 1)
rive beau gueur. Les funérailles ont eulieu

treaty con” baptisé ia terrasse en l'église de St-Antoine de Lon-
: gueuil, le 6 août. ?

croix a été élevée du consente-
ment de l'Hôtel de Ville de qui
relève ce terrain. La ville s'est
même chargée de l'éclairer à ses

frais toutes les nuits Ce monu-
ment ‘est oeuvre du
dévouement et du talent d'un
‘groupe de paroissiens.

Dimanche dernier, après Vépres,

vers huit heures du soir, l'on en

faisait Ja bénédiction. Cette béné-

diction fut faite: avec la forme

simple; mais de chant de la cho-

rale, l’allocution de circonstance,

la présence des représentants des

communautés religieuses ont don-

né à cette cérémonie uncachet de

vraie grandeur. Les voitures qui

passent nombreuses à cet endroit,

s'arrétaient, et les itouristes en

profitérent pour participer a nos

priéres. :

La Croix est donc notre lumiére,

notre force et notre paix. Témoi-

gnons-lui toujours le plus profond

respect et le plus grand amour.

tiendrons le vrai bonheur.

Par elle, nous nous arracherons

aux misères d'’ici-bas et nous ob-

tiendrons le vrai bonheur. ;

Une nouvelle croix illumine

maintenant les bords de notre

fleuve. C’est ka septième croix du

chemin dressée sur la paroisse.

ACCIDENTS

Un bébés’en tire à peu de frais.

Pendant qu'il s’amusait sur le bal-

con, a larriére de la maison, la

porte qui le préservait s'ouvrit

d'elle-mêmeet il tomba de la hau-

teur de douze pieds environ. Le

“bori ange du -bambin

juste au moment périlleux, plu-

sieurs poules fussent Ka, prenant

leur repos: C’est alors qu'elles re-| ,est pas encore déterminée
t Jl'importun ‘fardeau sur

leurs épaules. Une d’entre etles y

donna sa vie. Le doctéur Longtin

lui donna quelques soins et, une

heure apès, on pouvait le prome-

ner sur la rue dans sa petite voi-

ture.
;

Un autre accident eut des, sui-

tes plus graves. Il s'agit de Lu-

cien Sageau, dix ans environ, en-

fant de Georges-E. Sageau. Il eut

le malheur de trop s’approcher

d’une maison que l'on roulait d’un

endroit à un autre, lorsqu'un mor-

ceau de la cheminée se détacha

et le frappa à la tête, causant une

fracture du crâne. Un médecin,

mandé en toute hâte, constata la

gravité de la blessure’ et fit con-

duire la victime à l'hôpital Saint-

Luc, à Montréal. L'enfant était in-

conscient quand il arriva à l’hôpi-

tal et l’on craint beaucoup qu’il

ne puisse se rétablir. |

L'on apprend en toute dernière

heure que l’on espère sauver le

petit, qui prend beaucoup de

mieux. Nous souhaitons tous qu'il

en soit ainsi
BAPTEMES

Le-trois août 1941 a été baptisée
Marie-Suzanne-Cécile, enfant de

Fabien Boyer et de Albina De-

mers. Monsieur Ernest Boyer et

Suzanne . Longtin, son ouse,

trevail-duj| - —ILe 5août est-né&Monsieur.

‘et Madame Arthur
naud, est décédée le 6 août, à l'â-
e de quatre mois; le se: des

Anges à été chanté vendredi, le
8 août.

et Madame Rosario Guimond née
Antoinette Ste-Marie), un fils
baptisé Joseph - Georges-Rosaire-
Claude. Monsieur Georges Sainte-

Marie et Madame Sainte-Marie,
grands-parents de l'enfant,étaient
ses parrain et marraine.

—Le 9 août, dans.l'église Saint-
Antoine de Longueuil, ont célébré

leur mariage: Monsieur Raoul Gin-

gras, fils de Monsieur et Madame

Wilfrid Bélanger, et Mademoiselle

Laurette Ménard, fille de Mon-
sieur et Madame Georges Ménard.

—M. le maire - Paul Pratt est

revenu de Notre-Dame du Porta-
ge où il a passé ses vacances avec
sa famille. .

—Monsieur P. Baillargeon, comp-

table de la Paroisse de Longueuil,
asse actuellement quelques jours
Ste-Marguerite du Lac Masson.
—Mademoiselle Pauline Despa-

rois est en villégiature au Camp
Maupas, sur les bords du lac Ray-
mond dans les Laurentides.

—On annonce dans les milieux
intéressés qu’une tombola est en
voie d'organisation sous la direc-
tion des Chevaliers de Colomb, au
profit des oeuvres de bienfaisan-
ce de la Paroisse; chaque asso-
ciation aura son kiosque: scouts,
guides, filles d’'Isabelle, Chevaliers

La tombola aura lieu dans la cour
du Collège de Longueuil; la date

—Lundi, le 4 août dernier, les
employés de la Bond Clothes fai-
saient un voyage à Sorel. Le ba-
teau partit du quai Victoria à 11
heures de l'avant-midi; les passa-
gers étaient au nombre de six
cents; le repas fut servi à bord;
l'après-midi on dansa; la présen-
ce à bord de deux chanteuses et
d’un instrumentiste fut-un agréa-
ble passe-temps. Le retour eut lieu
vers 5.30 P. M.
Dimanche le 10 août à 8,30 P.

M., au carré Hurteau, l’Orchestre
de la Fairchild Veteran Guard,
sur la demande de Son Honneur|.
le maire, intéressa la foule massée
autour du kiosque, quelques
pièces de musique militaire. L'Or-
chestre, composé de 22 musiciens
était sous l'habile direction de M.
Leconte. Monsieur le Maire a éga-
lement dirigé quelques morceaux.
Tous les dimanches soirs à la

même heure, les amateurs de mu-
sique légère pourront se régaler.

club de tennis junior de
Saint-Lambert est venu hier visi-
ter le club junior de Longueuil;
le pointage était de 4 à 3 en af-
veur de Longueuil

Saint-Bruno

 

de-Colomb, Dames deSainte-Anne,|.
Erifants déMarie, Tiers-Ordre, ete.

|

sorñimes heureux d'annoncer le re-

désirons souhaiter à M. l’abbé Ro-

part, dimanche dernier, pour un

t
du concours, à St-VincenSoPal

Joubert, .
—Ti nous, fait plaisir de

[quelesdirecteursde ls
d'agriculture du comté de Cham-
bly travaillent activement au suc-
cès de l'exposition agricole de St-
Bruno, le août prochain.

Notre-Damedu

a

Notre-Dame”du Sacré-Coeur, D.
N. C. — Les quarante-heures dans
notre paroisse.avaient lieu la se-
maine derniére.
La messe d'ouverture fut chan-

tée par un prêtre de Laprairie;
le deuxième jour par un prêtre de

  

par un père Oblat de Chambly-
Bassin.
Une assistance nombreuse assis-

ta aux offices divins et plus de 400
communions furent données du-
rant les offices des quarante-heu-
res. . ,
—Patricia Reilly Temercie tous

les enfants de la paroisse qui ont
assisté à la messe et prié la bonne
sainte Anne pour ir le re
tour à la santé de sa petite soeur
Claire, qui était sérieusement ma-
lade à l'hôpital.
Ces prières à la bonne sainte

Anne ne furent pas vaines et nous

tour à la santé et parmi les siens
de Claire Remy.

Boucherville

Boucherville, D. N. €. — Nous

  

land: Archambault, vicaire, de
bonnes et belles vacances qui lui
sont bien méritées, lors de son dé-

voyage autour du Lac St-Jean.
Nous espérons qu'il nous revién-

dra bien reposé, afin de repren-
dre ses activités duns notre pa-

POStait isite esbytère— en visite au Te
dernièrement, M. LouisGeorges
Déland, ecclésiastique, de L’Aca-
ie,
—A été inhumée en notre pa-

roisse, la semaine dernière, Marie-
Jeanne Bourdeau, veuve de Albert
Dupuis, décédée à Viauville. Nos
sympathies. :
Notes collégiales.—Prix de chant
10 volumes offerts par M. le no-

taire Emile Beauchemin: MM.
Maurice Langlois, Maurice Chau-
vin, Guy Bémeur, Fernand Jodoin,
Pierre Laceille, René Racicot, An-
dré Senécal, Paul Favreau, Paul
Meunier, Marcel Beauregard.
Assistance aux offices religieux:

Ferre Favreau, Jean Saad, Jean-
 ser=

vaient de parrain et marraine.
Le même jour a été baptisée Ma

rie-Monique - Francine, - fille del
Georges Desilets et de Rosaline

Beausoleil. Il avait pour parrain
et marraine, ses grands-parents,

Noël Beausoleil et son épousé.
Un troisième enfant de la pa-

roisse était porté aux fonts bap-
tismaux: celui de Monsieur Clé-
ment-Marie Demers et de Jeanne

Léfebvre:
Que ces petits anges veillent sur

les foyers.
SEPULTURE

Le quatre août, est décédée à
“Women’s General Hospital”, de

* Montréal, la petite fille de Mon-|
sieur John Makovey, et le service
funèbre fut chanté le mercredi,
six août, en l'église de cette pa-

M et Mme Hormisdas Lemire

Saint-Bruno, D. N. C. — Notre

organisationpour nos oeuvres pa-
roissiales a battu son plein toute
la semaine dernière. Grâce à la
générosité des fidèles de la pa-

mée, Charles Lacaille, Jacques
Quintal, Guy Sénécal, Marcel
Beaudoin, Jean-Claude Quintal,
Gabriel Végiard, Marcel Chauvin,
Jacques Bissonnette, Denis Quin-
tal, Pierre Décelles, Yvon Provost roisse et de la coopération des pa-

rents et des amis de l'extérieur, et Antoine Laflamme.
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PROTÉGEZ-LE
L'ANNÉE DURANT

oN pr / rent que je suis indis-
à leurtravail,

car la saine alimentation est la base de la
santé despébés o je conserve les aliments
purs. par réfrigération électrique. Je
tège ausai votre santé en voyant à ce que
TOUS les aliments soient tenus à la tempé-
rature de réfrigération appropriée. Et j'éco-
nomise aussi votre argent en supprimant les
gaspillages et en vous permettant d'ache-
ter de plus grandes quantités d'articles pé-
rissables à des prix spéciaux. Mais. ce qui
est encore mieux. c'est que je ne réclame
que moins de 2 sous par jour pour faire tout
cela. Venez et examinez l‘assortiment de ré-

SOU gn Alle
COMPAN SL1043

“APPARTENANT À CEUX QU'ELLE SERT” 
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Ces jours derniers, M. et Mme
Masse, de Québec, leur fil-

Louis Mme Josaphat
Beaudin, A. Bolssy, Mme

Lfaurice et tay ren

nt visite à M, one
Thibert. - .
—A M. et Mme Maurice Beau-

din, est née, Je 4 août, une fille

batisée sous les prénoms de Marie-

Gisèle-Yvonne. Parrain et marrai-
ne, M. et Mme Emery Lestage,
grands-parents de l'enfant. Por-

teuse, Mlle Juliette Beaudin, tante
de l'enfant. Nos sincères félicita-

tions. - ;

—Samedi dérnier, avaient lieu

en notre église, les funérailles de
Mme Mastaï Lefebvre (Joséphine
Bouchard), à l'âge de 67 ans. Le

service fut chanté par M. Carbon-
neau, curé de la paroisse, essisté

de MM. Lafrance et Brière, comme
diacre et sous-diacre.
Les porteurs étaient: MM. Cléo-

phas ortin, Romuald Tremblay,

Zénophile Monette; nous n'avorts

pu nous procurer les trois autres
noms. _

Portaient les coins du de:

Mmes J. A. Pinsonneault, M. Se-
nécal, J. Hamelin, F. Thibert, H.

Riel et F. Beaudin.

Elle laisse dans le deuil, outre

son mari, trois fils: Roméo, Alcide,
Laurent; 2 filles: (Rosa) Mrñe

Blain de Lacolle, et Eva, de Mont-

réal.

La quéte fut faite par Mme Ro-

- sario Sicotte et Alexandre Giroux.

Mme Cardinal touchait l'orgue

et le choeur paroissial fit les frais

du chant.

“Le Richelieu” se joint aux nom-

breux parents et amis, pour offrir
sincères sympathies à, la fa-

Bee : l'hôpital Saint-Jean, était en vi-mille éprouvée.
—Mlle Thérèse Laflèche, de

Montréal, visitait Mlles Stella et
Madeleine Cardinal, dimanche der-

nier. :

—Nous sommes heureux d'’ap-
prendre le retour de M. Roland Si-
cotte qui a subi une opération pour
appendicite, à l'hôpital de Verdun.
Il semble bien se rétablir et nous
lui souhaitons très prompt réta-
blissement.

—-0-0-0-——

Saint-Constant

SaintéConstant, D. N. C. — Au
début de la semaine, nous avons
assisté aux exercices des Quaran-
te-Heures avec beaucoup de piété
et de dévotion. Tous ont fidèle-
ment répondu à l'appel que leur a
adressé M. le curé. Nous espérons
que les fortes résolutions que nous
avons prises à cette occasion pour-
ront se maintenir, et ainsi nous
aider à faire de réels progrès dans
la pratique des vértus et du bon
exemple. .
—Le tournoi de tennis pour la

section—de lles s’est termin
vendredi soir dernier. Mlle Marie-
Jeanne Doyon a été l'heureuse ga-

-Enantedela coupe. Nos félicita-
tions. C

—M. l’abbé Jean Forgues est de
retour de la Colonie de Vacances
de Contrecoeur, où il a passé trois
semaines, à (a surveillance des
enfants. :

Mem M. et Mme Aimé Poissant

Mathieu, est née une fille, le 5
août et baptisée le lendemain sous
les prénoms de Marie-Elise-Mar-
Buerite-Huguette. Parrain et mar-
raine: M. Jean-Baptiste Lahaise,
de Pointe-aux-Trembles, et Mme
Galipeau (Arthémise Lahaise), de
la Rivière-des-Prairies, grand’on-

 

cleet grand'mère del'enfant. Por-]
teus¢: Mme Conrad Lefebvre. Nos
félicitations.

M. Eugène Viau, de Montréal
à continué - l’embellissement .du
patierre de notre église Samedi

David .et Roland_=MM. René

| @lise de'SaintéSébasten, samedi a

rguerite Galipeau), de Saint-|.

 

 

Saint-Remi, D. N. C. — M. Yvan
Ménard, B. S. A, .agronome ducomté à‘assisté au congrès des éle- |veurs d'Ayrshires, tenu à Philips-|burg, la semaine dernière. oo
—Mlle Simone Bazinet, de St.

Sidore 2 assé|une quinzaine à
-Remi, l’invi e M.

Léopold Martin. et Mme
—M. Héliodore Lussier et MlleGermaine Forget son} de retour

d'un voyage de quatre semaines
en Abitibi, où ils ont visité MM.
Auguste Fonget et Benoit Quintal,
de la Rochebeaucourt, autrefois, de
Saint-Remi. .
~—Ont dit adieu au monde pour

entrer chez les Soeurs Grises, a
Montréal, Mlle Eva Martin, fille
de M. et Mme Hercule Martin,
Mile Lucienne’ Morin, fille de
Mme Théophile Jodoin et Mlle
Claire Riendeau, fille de M. et
Mme Antonio Riendeau. ‘
—À M. et Mme Sévérin Boyer

(Marie-Rose Bourrel), est né le10
août, un filsbaptisé le même jour,
Joseph-Albert-Gilles. Parrain et
martaine, M. et Mme Albert Bour-
rel (Alice Primeau), oncle et tante
de d'enfant.

—0-0-0———

Saint-Basile
Saint-Basile, D. N. C. — Samedi

dernier, eut lieu la clôture de no-
tre Tombola qui fut un grand suc-
cès; il nous fait un grand plaisir
de remercier tous ceux qui ont
bien voulu venir encourager cet-
te belle oeuvre paroisiale, et tout
particulièrement tous ceux qui se
sont dévoués pour le succés de
cette tombola.

.—Dimanche dernier, Mlle De-
nise - Lafrance, .garde-malade, a

 

site chez ses parents, M. et Mme
Oscar Lafrance.
—Dimanche dernier, également,

eurent lieu les fiançailles de Mlie
Clairette  Comtois, avec M. Léo
Skryzplnsky, marin de la R. C.

Saint-Sébastien
Saint-Sébastien, D. N. C. — Le

& août 1941, est décédé à l'hôpital
de Saint-Jean, à l’âge de 57 ans,
après 11 jours de maladie, M. Jo-
saphat Roy, époux de feu Yvonne
Rocheleau.

ll laisse pour pleurer sa perte,
quatre enfants, dont un fils, Mau-
rice du toit paternel et trois filles:
‘Mme Albert Lefebvre (Thérèse),
de Clarenceville; Noëlla et Solan-
ge du toit paternel; un -frère, Phi-
lippe Roy, de Pike River; trois
soeurs: Mme Eusèbe Corriveau
(Amanda), de cette paroisse; Mme
Emile Dusseault (Anna), de Bed-
ford; Mlle Mar.a, de cette paroisse.
Il laisse en outre cinq petits-en-
fants: Mlles Estelle, Cécile, Lise,

veux et nieces.
Le service a été chanté en l’é-

9 heures, par M. l’abbé -Robert
Corriveau, neveu du défunt, assisté

méé dans le cimetière de Pike-Ri-
ver;

chelieu”
pathies.

medi dernier pour la fête du frè-

. Dans le choeur, on arquait:
“les abbés Ernest Vezina, curd |

de Saint-Hilaire; Léo Lanoue, curé

|

Rs
de Pike-River; le Rév. Frère Do-
minique-Frangois, cousin du dé-

La dépouille mortelle fut inhu-

; il y à eu un libéra chanté
sar M. l’abbé Léo Lanoue, curéde
a paroisse. : - !
A la famille en deuil, “Le Ri-

présente ses sincères sym-

—M. Claude Paquette, qui est
malade depuis deux ans, s’est ren-
du a I'Oratoire Saint-Joseph, sa-

re André. Plusieurs autres person-
nes se sont rendues aussi: MM

Laurent Dé-
sourdy, Milles Zénaïde Labonté
Noëlla Paquette, Zéphirine Fré-
geau, Marthe Fortin, Mme Ernest
Désourdy, en pèlerinage d'actions
de grâce pour demander des fa-
veurs au Rév. Frère André.
—La famille Josaphat Roy re-

mercie sincèrement toutes les per-
sonnes qui lui ont témoigné des
marques de sympathie et assisté
aux funérailles de leur père bien-
imé, -
—M. l’abbé O. Berthiaume, curé

de cette paroisse est allé faire sa
retraite à Saint-Hyacinthe.

—M. Charles Coulombe, de Cow-
ansville, était de passage chez sa
tante, Mme Aristide Frégeau.

——0-06-0———

Chambly-Canton

Chambly-Canton, D. N. C. — Le
29 juillet, a été baptisée en cette
paroisse, Marie-Louise-Andrée, fil-
le de Charles Dubuc, hôtelier et
de Rita Guertin. Le parrain a été
M. Charles Martel, oncle et la mar-
raine Antoinette Guertin,’ tante
de l'enfant, ;
—Le 30 juillet 1941, a été bâäpti-

sée, en cette paroisse, Marie-Ju-
liette-Pierrette - Denise Poudrette,
fille de Pierre Poudrette, journa-
lier et de Rose Aldéa Richard, de
cette paroisse. Le parrain -a été
Jean-Louis St-Jean et la marraine
Juliette Lamontagne.

—Le9 août 1941, à 8.30 heures,
en l’église du Très St-Coeur de
Marie, eut lieu le mariage de M.
Armand Dubois, mécanicien, de
St-Paul l’Ermite, fils de Louis Du-
bois, avec Mlle Simonne Gemme,
file de M. et Mme Paul Gemme,
de cette paroisse. Le mariage fut
béni par M. l’abbé Jacques Côté.

La mariée portait une robe
bleu-poudre.

Durant la messe, M. l'abbé Jean-
Louis Rameau, parent de la ma-
riée, exécuta “Le Noël du maria-
ge” ainsi qu’un “O Salutaris” et
“I'Ave Maria” de Roseurg.

—M. et Mme Mainguy a Qué-
bec, chez leurs parents: M. Fran-
çois Mainguy.

—De passage: M. l'a
Rameau, séminariste de

 
t-Jean.

 

Edouard et Raoul Paquette, Al-
phonse Mandeville,

Dirigé par les Soeursdela Congrégation Notre-Dame

Saint-Laurent, vis-à-vis Moniréal et offre tous les
avantages pour la santé, l'instruction

. ; et l'éducation.

Entrée despensionnaires mercredi, le 3 septembre et les

quarts pensionnaires le 4 septembre.
2Pr DS
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Pensionnat du- Sacré-Goeur
ST-HUBERT (Chambly)

Soeurs du Sacré-Coeur de Jésus
 

Communications: Canadien National, Autobus.

Cours primaire. complet, français et anglais.

Cours Commercial, piano, coupe; couture, solfége,

diction, culture physique.

Dortoir à l’épreuve du feu.

Entrée le 3 septembre.
pre

 

Cet établissement est agréablement situé sut les bords du —|
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Pensionnat deVarennes
dirigé par les

SOEURS DE SAINTE-CROIX

Communications faciles : Canadien National — Autobus.

‘Cours de Lettres-Sciences de l’Université de Montréal,
avec Cours Commercial. :

Cours d'Enseignement ménager. de tissage, de piano,
de solfège, de diction. de culture physique, etc.

Cours spécial pour les élèves qui désirent plus
d'enseignement ménager.

 

Demandez le Prospectus.
 

Entrée le 3 septembre.

¢ J. L.|Smm— 
 é| Madeleine et Jean-Guy Lefebvre, —MmeDenis, de Sorel, en pro-

de’ Clarenceville et’ plusieurs ñe- |menade chez Mme Sionne.

—M. Maurice  Potvin, aviateur
de la R. C. A.F., actuellement à
Summer Side, Ile - du - Prince -
Edouard, passe une quinzaine de
jours dans sa famille. de MM. les abbés Berthiaume, cu-

ré de la paroisse et Philémon Cor- —Nous désirons souhaiter un
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COLLEGEST-PAUL
~~ Varennes

-  PENSIONNAT IDÉAL POUR JEUNESGENS

 

COURS COMMERCIAL COMPLET

ENTREE. LE3 SEPTEMBRE 1941 ||

EERE]
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Pensionnat de Longueuil | | =
sous la direction

des SS.des SS. NN. de Jésus et de Marie.

 

Cours de Lettres-Sciences de l’Université de Montréal.

. Cours primaire complet.

Piano, diction, gymnastique, sténographie,

dactylographie. [

: Enseignement ménager.
* ‘Magnifique terrain de jeux. . |
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Nouvellesd'Iberville :
 

. L'ehecurationà Iberville _. “4 Li

A l'instar . des grandes villes,
Iberville a connu Fobacuration. En},
effet, samedi soir, pendant un vio-

—lent or&ge, le courant électrque
nous fut enlevé et {1 ne nous fut
rendu tout à fait, que tard dansla
soirée alors quela population était
au repos. _

Il faut être privé d'une chose
pour en apprécier la valeur. Sans
lumière, la vie intérieure et exté-
rieure fut paralysée dans notre
ville. En attendant la clarté, nous
avons eu le temps (quatre heures
au moins) de penser aux popula-
tions civiles des pays en guerre
qui, à l’heure indiquée, jour après
jour, subissent l’obscuration. Après
notre expérience, toute notre sym-
pathie leur est acquise. .

—— :

Conseil. Municipal

A la séance régulière du Conseil
Municipal du 6 août 1941, M. l’é-
chevin John Barry a été nommé
pro-maire pour le prochain trimes-

tre, soit août, septembre, octobre.
Les permis de construction ou de

réparation déjà octroyés par le se-
crétaire aux personnes suivantes
sont ratifiées séance tenante. Sa-
voir: M. Arthur Benoit, Madame

Arsène Messier, M. Frank Toupin.
M. le conseiller Charles De

Beaujour avise le conseil qu’il dé-
sire tenir en force son avis de mo-
tion déjà donné à l'effet d’amen-
der le règlement de stationnement
et circulation dans la ville.

| M. l'abbé Rodrigue Lussier, qui

fut vicaire à Iberville pendant ses

premières années de prétrise, vient

de célébrer à St-Damase, sd pa-
roisse natale, ses noces d'argent

sacerdotales. M. Lussier est depuis
avril 1930, curé à Lisieux, dans le
diocèse de Gravelbourg.

lpn

La Fanfare à Marievifle
samedi soir

‘Notre fanfare est allée préter
son concours au Festival ‘organisé
au profit des oeuvres paroissiales
de Marieville. On se rappelle que
la Fanfare de Marieville nous a
visités àson tour pendant notre

festival
—0

Notes ‘sociales

ville, était en voyage d'affaires à
Iberville ces jours derniers.

—Q— .

Mlle Eveline Goyette, de Mont-

réal, était de passage 3 Iberville,
en fin de semaine.

—0

M. Claude Stébenne est à St-
‘Ambroise deJoliette où il passera

M. Philias Goyette, de Clarence-

 

- TS

Tous les intéremés aux ques-

tions sociales et économiques sont
invités à se rendre à la salle ou-
vrière,, chez M. Stébenne, coin 1ère
rue et 6ème ave, vendredi soir, le
18 août, à 7.30 hrs. H y aura con-
férence sur le “Crédit Social”
donnée par M. Alain Rheault, li-
cencié en Sciences Sociales. Un ex-
posé de la question monétaire en
général sera aussi donné par M.
Oscar Normandin. Entrée gratuite.

FeuM.J.Bte

 

Vendredi, ler août s’éteignait à
ea demeure, 143 rue St-Jacques,
M. J.-Bte. Granger, à l'âge de 88
ans et 5 mois, après huit mois et
demi de maladie soufferte avec
une résignation vraiment chré-
tienne. Le mal qui le minait sour-
dement, il le supporta avec un
courage héroïque; on ne l’entendit
jamais proférer une plainte. Il vit
venir sa fin avec la confiance que
donne une conscience tranquille,
une âme religieuse remplie de la
pensée et de l’amour de l'Eternel;
aussi lorsque le Divin Moissonneur
s'est penché sur cet épi doré, il le
trouva mûr pour le ciel

“ M. Granger occupa tous les pos-
tes d'honneur de sa isse: il fut
tour à tour conseiller municipal,
commissaire d'écoles, marguiller
et maire. I] remplissait toutes ces
charges pour le plus grand bien
de ses concitoyens,

 

 

--——————secrétaire reçoitdes ordrés|quelques semaines
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Mariage Branefle-Delisle

sévères du conseil de percevoir la
taxe d'eau et ce comme d'habitude

mais plus spécialement celle des
locataires.
La Chambre de Commerce vient

d'obtenir du conseil de ville un
montant de cinquante dollars ($50)
pour le concours d’embellissement.

0 -

Résultat Financier du
Festival.

A une assemblée du comité d’or-
ganisation du Festival du Comité
de Protection Civile, les résultats

financiers suivants ont été donnés.

Recettes brutes .. . . . … $3,885.60

—e0

M. et Mme Vincent Brunelle et
leurs enfants sont à Windsor Mills
pour la semaine en visité'chez"les
parents de Madame Brunelle.

—_——

Le Révérend Emile Massé autre-
fois de la Grande-Ligne, mainte-
nant d'Ottawa,- rendait visite à M.
et Madame Emilien Fréchette, lun-

di.
—_— . i

M. et Mme Gilles Chabot sont
rentrés en ville aprés avoir fait
le tour du Saguenay.

—e-

Madame Zéphyr Lalanne et sa
Dépenses. … … … … … … $1,710.20 jeune fille Claire ont fait un sé-

Bénéfice net

Sur ce montant, :

$250.00 ont été donnéesà la Fan-
fare.

$100.00 au Club de Gouret (Ho-
ckey). tr |

$100.00 au Club de Balle au

Camp
Le Comité remercie toutes les

personnes qui ont prété leur con-|
cours et le public de son encoura-
gement. :

A Saint-Jean a été célébré sa-
medi le 9 août, le mariage de M.

Eugine Brunelle à- MlleAline De-|
lislé. Les mariés sont en voyage à
Québec. Nos meilleurs voeux les

accompagnent.
>fps

Retraite du Clergé
Les retraites pastorales ont lieu

cette semaine à St-Hyacinthe. M.
le Curé Lévesque sera donc absent
toute la semaine. MM, les Vicai-
res iront à leur tour en retraite
dimanche.

fase

Concert de Fanfare

Le Directeur de la fanfare, M.
Vincent Brunelle étant en vacan-
ces, le concertqui devait avoir Leu
cette semaine, est remis à ia se-

. … - $2188.95 [jour à Montréal dernièrement.
—_

M. Georges Goyette, de White-

hall, N. Y., est en visite chez M.
Théo. Boucher.

——

Les Soeurs Saint-Joseph ont fait
la quéte parmi nous au profit de
I'Oeuvre des Convalescents.

pes

Mille Réjeanne Goyette est en

villégiature à Percé en Gaspésie,
pour une semaine; elle visitera

aussi le Nouveau-Brunswick.
—_——

1

Théogéne ont passé une agréable

semaineàla pêche à la truite, au
nord de St-Michel des Saints. MM.

Goyette étaient accompagnés de
MM. H. Béchard et J. Charbon-
neau (courtier en douanes), de
Montréal. Les excursionnistes sont
revenus fatigués, mais enchantés,

Sa charité était inlassable, et
tous ceux qui frappaient à sa por-
te, recevaient un bon accueil. Il
encourageait toutes les oeuvres, et
fut l’un des premiers bienfaiteurs
de notre orphelinat.

Il était le représentant de la fa-
brique de conserves “Windsor” de-
puis trente ans. Dès le début, com-
prenant que cette industrie était
un bienfait pour ‘la classe agrico-
le, il s’appliqua énergiquement à
la faire progresser. En ces der-
nières années, c’était avec plaisir
et même avec satisfaction qu'il
pouvait dire que les Messieurs
Windsor possédaient une des meil-
leures et une des plus belles in-
dustries du genre au pays, ayant
une clientèle choisi i desa-
griculteurs les plus compétents.
La nouvelle ‘de sa mort se ré-

pandit comme un coup de foudre

pour lui rendre un dernier hom-
mage.

un fils, M. Alphonse Granger, une
fille Mile Eva; une belle-fille,
Mme Alphonse Granger,

Malvina Granger, de Winooski,

Louis Poulin et P. Lambert; sept
petits-fils: Ariste, Ernest, Antonio,

Alice, Béatrice et Calixta Granger;

et six arrière-petits-enfants: Pier-

monne et Lucie G
plusieurs neveux et nièces. matin, le 4 août, en‘ l’église Ca-
thédrale. La levée du corps fut
  
oo mass

2144, rue Richelieu   
J. P. MEUNIER

- Optométriste-Opticien.
+ SPECIALISTE DE LA VUE+ ‘

CONSULTATION :—Tous les jours de 9 à. m. à 6 p. m.

: … Les vendredi et samedi soirs jusqu'à 10 hrs.
| ‘ Les autres soirs sur appointement.

ae. Soint-Jesa, P.OQ.

;

-

Granger
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Derniere semainede vente!
PROFITEZDE GES QUELQUES JOURS
POUR ACHETER A"BON MARCHE

- @Nousavons encore quelques paires de souliers

blancs et souliers de coufeur à prix très réduits.

 

@ Vous aurez besoin de

toufles, caoutchoucs, etc.,

~

CHANCE!

valises, bas de soie, pan-

etc. ‘

m
e
F
B
S

et des centaines de personens dé-iR
filerent auprès de sa dépouille|

Il laisse dans un deuil profond,|g

deux |B
soeurs, Mmes C. Samoisette et. L.|&
P. Lambert; une belle-soeur, Mme |}

Vermont; deux beaux-frères, MM. |;

Alfred, Georges, ecc.,, Arsène etif

trois  belles-petites-filles:  MmesiÇ
Ariste, Ernest et Antonio Granger, |

re, André, Armand, Rolland, Si-|®
er, ainsi que |W

Les funérailles eurent lieu lundilR

@ N'attendez pas à fa dernière minute car vous

serez désappointés. ;

ACHETEZ DES MAINTENANT
‘ce dont vous aurez besoin dans quelque temps.

 

Geo. St. Germain
252 Richelieu Tél. 2401 St-Jean, Qué.  
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EDUCATION COMMERCIALE
Cours du jour et du soir
 

1.—Cours Commercial Bilingue, !

2—Cours d’anglais d’affaires,

  

  

   

 

   

3—Cours de Sténographie Bilingue ŸS

4—Cours de dictées sténoghaphiques,

d.—Coursde sténographie (vitesse),

6.—Cours de Dactylographie,

7.—Cours de Comptabiltié, -

8—Cours d'ouvrage général de burea

9.—Cours de francais (pour les anglais)

+'10.~-Cours spéiaiix.

 

 

  
        

| \ “L'ECOLEDE PERFECTIONNEMENT"
Fondé en 1931 dans le but de préparer des Sténographes,

des -Comptables et des Secrétaires Particuliers.

INSCRIPTION :le 18 aoûtetles jours suivants,
entre 7 et 8 heures du soir, samedi excepté.

Téléphone:Burens 2760 - Résidence 2858-3342
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- - subi une opé

. ~Mlle

   

ortunat u, Emiliani
in, CamilleTurcot et Wilfrid Le-

Pieux, commissaires. Ce dernier
vient d'être nommé en remplace-

- ment de Conrad Dulude, dont
le terme d'office est terminé.
-—MileAdrienneToupin apassé
que ue temps chez Mme Conrad
oups
ee Lucienne Brais, institu-

trice est revenue de Val David, où
elle a pris quelques jours de va-
cances. ps
—Mile Thérèse Bélisie est en

promenade chez M. Wilfrid Be-
zeau. -
—M. Charles Dubreuil est en

vacances chez M. Zéphirin Pe-

sante Leber, de Montréal, pas-
se le mois d'août en villégiature
chez Mile Ovéline Bazinet et Mlle
Marthe Nadon, chez sa grand’mère,

DupuisMme R 1 3
—M. et Mme Jos. Caron de La

Macaza, ont passé le dimanche
chez leurs parents & Saint-Isidore.
Ils ont amené avec eux leurs filles
Jeannine et Monique qui étaient
en Visite par ici depuis quelque
temps. .
—M. et Mme Gérard Vanier,

leurs fillettes Louise et Monique
étaient les hôtes de la famille Sta-
nislas Girard, dimanche.
—MRe Laurette Vinet a passé

.le dimanche à Saint-Isidore.
pme

Saint-Edouard
 

Saint-Edouard, D. N. C. — Ces
jours derniers,as Geor es Roy,
de Springfield, Mass., Madame Ra-’
cine.de Montréal; Madame Roméo
Laurin, Madame Euclide Roy et
ses filles Béatrice et Thérèse, ain-
si que Messieurs Armand Barrié-
re, Aimé Lyons et Bertrand Ga-
boriault, de Saint-Jean rendaient
visite à la famille Georges Provost
et à Mlle Colombe Roy, actuelle-
ment en promenade parmi nous.
—Nos voeux de prompt rétablis-

sement à Mlle Fernande Guérin,
qui est à l’hôpital Baulac pour y
subir une opération pour l’appen-
dicite. ;
—M .et Mme J. A , Mlle

Claire Fortin, étaient ntréal,
dimanche dernier.
—M. et Mme Jean Délisle, d’Al-

bany, N. Y., rendaient visite à M.
et Mme Alfred Délisle récemment.
—M. et Mme R. Gingras, M. ct

Mme Roméo Lussier, de Montréal
visitaient la famille M. et Mme
Vildas Lussier, dernièrement.
—M. et Mme Fridolin .Viau,

Mile Jacqueline Viau, M. et Mme
Georges Viau, de Delson, étaient
chez des parents, dimanche der-
nier.
—M. et Mme Zéphirin Laplan-

te sont les heureux parents d’un
fils baptisé dimanche dernier. Par-
rain et marraine, M. et Mme J.
Legault.
—Mlle M. Gagné, de Saint-Cons-

tant passe une vacance chez son
grand'père, M. Elphège Lamou-
feux. !

—M. et Mme L. Rolland, Milles
viland,deMontréa!-ont+~T.etSRolland, on

écoulé quelques jours chez M. et
Mme Albert Côté.

Saint-Mathieu, D. N. C. — La
semaine passée, un terrible acci-
dent est survenue a la sortie du
pont, lorsque deux camions qui
allaient en sens inverse, l’un char-
gé, se rencontrèrent et furent en-
dommagés hors d'usage. Heureu-
sement personne ne fut blessé.

. ,- Mlle Jeanne Bonneau est en
gonvalescence chez elle après avoir

ration pour l’appen-
dicite. - 7
—Nous-soutiaitons un prompt ré-

- fablissement à Mme Isaïe Lefeb-
Vre, au lit depuis quinze jours. .

i de | Pi étalonty, de Laprairie, v n
leur amie Lumina
GaintMathieu.

© —Mme Victor Denaukt ainsi que
. Do a Jeanne, Elizabeth et C«
..3unA et trois gendres, Emery

Georges Serres ot
, rendaient visite à M. et

Biche Pains à intas d'Iboryille, dimanche

ar Te ; %

cousine, |
; Trudeau, de Saint-Mathieu.

|res Cadettes. Cordiale bienvenue à

. Jne-Rita, née etbaptisée le 10 août

‘Lefebvre, de |.

  Gobeil, rosseau
4 était en visite chez sa

Marie-Antoinette

—Vendredi et samedi soirs, au-
moeu une

L
e

ombola avec attrac-
sp ainsi qu’un e,Tout le monde est in Ave. tirage,
—00

Saint-Jacques

 

Saint-Jacques-le-Mineur, D. N.
C. — La saison de l’été amène tou-
jours quel pes visiteurs dans no-
re localité: étaient de passage:
chez. M. Rodolphe Falcon, M. cet
Mme Georges Falcon et Mlle Es-
telle Falcon; chez M. Ismaël Bou-
lé: Mlle Claire Boulé; Chez M.
Alex. Rémillard, M. l'abbé Antoi-
ne Rémillard, Mme Emile Mar-
tin, Mlle Berthe Martin; chez M.
Henri Longtin, M. et Mme Joseph
Desranleau et Mme Absolon Bros-
seau} chez M. Jean Legrand; M.
l’abbé Germain Legrand.
—Dimanche soir, quelques amies

se rendaient chez Mlle Jeannette
Pinsonneault. Aprés un succulent
souper, toutes se sont bien amu-
sées dans la soirée.
—Mardi, le 19 août, à da salle

paroissiale, aura lieu l'exposition
du Cercle des Fermières. Les por-|
tes seront ouvertes à 6 heures du
80ir.

Il y aura une soirée récréative,
donnée par le Cercle des Fermiè-

tous.
1 =———0-0-0——

Saint-Valentin
Saint-Valentin, D. N. C. — Les

19 et 21 août prochain, aura lieu
à la Salle du Club des Forestiers,
l'exposition du Cercle des Fer-
mières.
De nombreuses attractions ont

été préparées pour rendre ces fê-
tes attrayantes, entre autre, plu-
sieurs morceaux de chant, rendus
par les jeunes filles, artistes invi-
tés, Bingo, etc.

Venez- admirer l'ouvrage de nos
fermières, tout en vous recréant.
Venez admirer l’ouvrage de nos-

fermières, tout en vous recréant.
L'entrée est gratuite; une, invita-
tion est faite aux membres des au-
tres Cercles de Fermières.
—M. et Mme Gustave Signori,

de Saint-Jean, ont rendu visite à
M. et Mme Marcel Hébert, di-
manche dernier.
—M. et Mme Valentin Pinson-

nault et Mme Victor Boisson-
nault, de Montréal, étaient en vi-
site chez M. Joseph M. Hébert,
—Le 2 août dernier, eut lieu

dans l’église paroissiale de Na-
pierville, le mariage de M. Léo
Grégoire, de cette localité, avec
Mlle Cécile Grégoire, de Napier-
ville. Le Réw. P. Charles Gré-
goire, C. 5. C., frère du marié, a
‘béni le mariage.

—Mille Gisèle Langlois, est de
retour d'un voyage à St-Gabriel
de Brandon, après avoir passé dix
jours au Manoir du Lac avec
quelques amies.

Saint-Valentin, D. N. C. — M.

Valentin, sont les heureux parents
d’une fille baptisée Marie-Jeanni-

dernier. M. et Mme Alix Dupré,
oncle et tante de l'enfant, ont été
parrain et marraine. Nos félicita-

Guint-
jours dernier
mon
et M.
Saint-
et Mme Eugène
Saint-Lambert,
votes dans le nord d'Ontario. Ils
visitère

Joseph Faille
venaient de

la

Baie Missisquoi, où |'
ils passèrent une semaine.

| Maxime,
est actuellement en villégiature à
Ste-Geneviéve de Pierrefonds. Elle
est accompagnée de sa soeur, Mlle
Marguerite
deux, nous souhaitons un heureux
séjour.

29 juillet, a été baptisé- Joseph-
Jean-Marie-André, fils de Lucien
Bouchard et de Thérèse Landry.
Parrain et marraine: M. et Mme
Emile Bouchard, grands-parents de
l'enfant.

de Napierville, étaient en prome-
nade chez M. Léopold Poirier, au

] Position. Elles présenteront un pro-

   

 

  

. ot Mme Evré-
t St-Pierre, de Saint-Maxime
et Mme Armand Croteau, de
Liboire, aocom de       

   

    

  

  

nt, entre autres endroits,
North Bay, Burwash et Callender, [lui souhaitons une bonne santé et
où ils eurent le
cinq jumelles. Dionne. A leur re-
tour, ils arrêtèrent à Gatineau.

laisir de voir les

—Dimanche dernier, M. et Mme
et leurs enfants re-

—Notrecorres ndante deSt-
Mlle Marie-Aiimée Cyr

yr, G. M. E. À toutes

 Lacolle
PIN

Lacolle, D. N. C. — Mardi, 1

 

—Mme Delisle et ses enfants,

cours de la semaine.
—Le cercle de Fermières a tenu

son assemblée régulière, mardi
dernier. On a pu constater la pro-
@ression constante du nombre de
ses membres, ainsi que l'enthou-
siasme qu’elles déploient dang la
préparation de jeur première ex-

gramme récréatif pour clôturer les
soirées du 22 et 23 août. Le drame
émouvant de Marguerite Bunel:
“Lien d’amour” sera. représenté,
ainsi qu’un tableau vivant: “La
fileuse” et une saynète: “Lambi-
nette et Vif Argent”.
—Nos voeux de persévérance et

de bonne santé accompagnent
Mlle Jeanne Patenaude, qui afait
son entrée chez les Rév. Srs de
Sainte-Anne à Lachine. Avant son
départ, un groupe d’amies se réu-
nissait chez Mlle Cécile Boudreau
qui avait préparé un succulent
goûter. Un joli souvenir fut pré-
senté à la future postulante.
—M. et Mme W. Gaudreau, Mlle

et M. Mainville, de Manchester,
N. H, visitaient derniérement les
familles Adélard Martin ,Arthur
Martin et Joseph Plante.
—M. Adélard Martin recevait,

dimanche, M. Maxime Daigneault
et sa famille, de Chazy M. et Mme
Alcide Ethier, de St-Paul; M. et
Mme Arthur Bisaillon, de Lacol-
le.

Lacolle, D. N. C. — M. Eugéne
Olivier, de Bécancour, est en pro-
menade chez ses enfants pour
quelques temps.

M. et Mme Robert Surprenant
(née Eugénie Lavarière), de Provi-
dence, étaient en visite chez leurs
parents et amis, la semaine derniè-
re.
—M. Roméo Bourdeau, de

Springfield, Mass., est en prome-
nade chez ses parents.
—Mlle Marie-Anne Landry est

de retour d'une promenade d’une
quinzaine à New York.
—À été baptisé le 27 juillet, Jo-

seph-Martin-Robert-Normand, fils
de Omer Rémillard et de Colom-
be Martin, son épouse. Parrain,

  

  

 

Beaupré et visitèrent le Cap
de la Madeleine et ils revinrent
enchantés deleur voyage.

a quittés entrer chez les
Boeurs Ste- 4 Lachine. Nous

beaucoup de bonheur.

—Mme Sylas Dion est à l'hôpi-
tal -Hôtel-Dieu. Nous lui souhai-
tons un prompt rétablissement.  
   

258 rue Richelieu | |

ROY & GOYETTE
DIRECTEURS DE FUNERAILLES

. : 1°=—et— Ce

SERVICE D'AMBULANCE

“ Equipement des plus modernes. .

SAINT-JEAN, P. Q.

  

Landry,
Mme Arthur Poissant; ~

se: Mille Béatrice Landry. th
licitations. .

lise al, à
riagede Mile Martine
fille de M. et Mme Léon Labon'
à M. Maurice Jacques, de -Mont-
réal Nos félicitations et nos voeux
de bonheur. ,

  Tél. 2160

     
     

Prix modérés.

 

 

   

 

Architectes

| ARCHITECTURE

3541 Girouerd

  

Estimateur

e e
Evalution Expertise

WILFRID FLEURY
Propriétés rurales et urbaines
Assurances, Expropriation

Rés. 15 rue St-Laurent

Tél. 588 Longueuil

Bureau: 57 St-Jacques O.

Cartes professionnelles

B.& DPB. €, 3. €. B. So apps

Architecte et Ingénieur Civil

DE: 4915

  

 

  

 

GENIE CIVIL

   
     

Montréal

—

Dr Henri Laflamme
Consultations : 7 à 9 P. M.

Ex-Interne de l'Hôpital

Notre-Dame et de l'Hôtel-Dieu.

6 — lire Rus Iberville

Tél St-Jean 3688

   
 

  Montréal - Tél. HA. 2842
e ®
TES
Médecins
EE.

Dr C. N. Arpin
MEDECIN-CHIRURGIEN

 , Alma
Barrière. Nos félicitations.
—Le 22 juillet a été baptisé Jo-

seph-Jean-Marie-André, fils de
Lucien Bouchardet de Thérèse
Landry, son épouse. Marraine,
Mme Emile Bouchard, née Aldé- tions. cia Landry; parrain M. Emile Bou-

  “A

 

Dr FernandEthier
Ex-interne de l’Hôtel-Dicu”

Heures de Bureau: 2à4y.m.

- - 7à9%p.m.

116-—lèré rue, Eborviile

Td: 3023 
 

 

Dr LUC MAILLOUX
SPECIALIOTR

-Youx-Nes-Gerge-Ovellies

Heures de bureau :

Mardi soir: de 7 à © hrs

Samedi: toute la journée.

184 St-Jacques — PIL 2428

—

Dr ROMEO MARCOUX
Ex-Interne de

Hôpital de la Miséricorde

- Heures de bureau : 2à4p.m.
Tàop.m

. “Tél: 2338
06 St-Charles St-Jean, Qué   

209 JecCasties Tih 3480  
pret
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remet | 8:
OS,| Dr Arthur Beaulieu
‘Dr Georges Phaneuf || crmurcmv.ozvmiste

I} camumamex |. RAYOWSX 4

deà 4hre-=72 620 hr [1St-Rémi de Nopierville| 1
Exrepté le joudi TI ‘Mas jeudi à St-Chrysestimie | 7

de Laemèspm 
To eg ; Cal

en ve tose A
.

Armande. Parrain, M. .
, grand-père; marreke-—— -- |
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. est trop tard, votre bulletin est

TTdansbotter-—

- personnes, MM. McNulty-et-Ratté
ont en somme consisté à préciser,

LE RICHELIEY1  SANTJIEAX,

 

ithdes sores quill aposéscomme
officier-rapporteur. Son témoigna-
ge fut plutôt genre documentaire
ou procédure. : “

M. Fortunat McNulty, le sous-
officier-rapporteur at poll 21 et
M. François Ratté, représentantdu

. candidat St-Germain dans le mé-
me poll, furent sans conteste les
deux principaux témoins de cette
séance du Tribunal. Ms vinrent re-
later les faits, qui, lors dela jour-
née de votation, se dérouléront
dans leur poll

“ Au rôle figurait un nom, Dame
A. Charbonneau, adresse, 372 rue
Mercier, Or, durant la journée, et
même assez tôt, la personne dési-
gnée vint'enregistrer son vote.
Mais voici qu’un peu plus tard, se
présenta une Dame Alcidé Char-
bonneau, qui demanda à voter et Ipens
déclara résider à 156‘ St-Paul. De-
vant le refut du sous-officier rap-
porteur, Madame Charbonneau se

retira pour revenir en compagnie

de M. Martial Rhéaume et M. Ro-
land Lebeau. Et M. McNulty de
déclarer: (Nous citons ici le té-
moin).

“Monsieur Rhéaumé m'a dit:
“Vous avez refusé Madame Char-
bonneau de voter?” Jai dit: “Je
ne sais pas.” II dit: “Tu connais
Madame Alcide Charbonneau?”
j'ai dit: “Certainement que je con-

nais Madame Alcide Charbonneau,

je la connais très bien.” M m’a dit:
“Cette femme là a le droit de
vote, et elle va voter.” Jai dit:
“si elle a droit de vote, c'est cor-

rect, si son nom est sur la liste.

J'ai demandé au greffier si Ma-
dame Alcide Charbonneau au No
372 rue Mercier était sur la liste.
Là M. Rhéaume a dit: si tu tes

fait passer des télégraphes ce n’est
pas de ma faute, cette femme là
a le droit de vote et elle va voter.

Jai dit: “elle votera en autant

“qu’elle prêtera serment, là Mada-
me Charbonneaus’est avancée, je
l’ai assermenté comme ceci.

Voici vous jurez que vous êtes
Madame Aïcide Charbonneau et
que vous êtes bien la personne dé-
signée comme demeurant au No
372 rue Mercier... C'est 1a forme du

serment formule No 39). — La
Madame Charbonneau a pris son
bulletin, elle a voté, elle est re-
venue et elle m’a donné son bul-
letin et elle a dit: Je n’ai pas as-

sermenté que je restais à 372 rue
Mercier; elle dit: “je. reste au 156

rue St-Paul. J'ai dit: “Madame, il

Les témoignages de ces deux

dans tous ses détails ce bout de
témoignage que nous venons de

rapporter.

Madame Charbonneau, elle-mé-
me, appelée dans la bolte, ne se

 

‘| Sonétat ne s'est pas beaucoup a-

détails.
‘Et Là causefutajctrnéeà ia

dredi prochain pourla forme,avec

enténte qu'elle ne procédera ue
le 22 courant.

Me Alcide Côté déclaraque cet

tejournée-là,-il. procéderaégale-
ment dans une autre plainte de
St-Germain vs Rhéaume.

JugementCo -—[sonnes qui envoient des lettres et

an ne

=|y à moins

 

objets. |
Lorsqu'on se pert D'ENCRE, il

que l'adresse
et les per-s’efface polaerr.

 

des colis aux soldats outre-mer

{PACECANADY
“EXCURSION

 

YeToHsienpy10, SUPPLEMENTAIRE

pa ,16‘voltot“dimanche matin

BonpourretoumerJeuà lundi soir

  

 
 

tend a ad peuvent derà assurer une trans- fi "eaedeepaati
Sn interessant mission sûre et rapide de ces ob-
- "imam 77" ljets en prenant toujours soin de in

voir à ce quel'adresse soit écrite PEE —
L'honorable Juge Louis Cousi-|à L'ENC

neau, de la Cour Supérieure, a
rendu, mardi dernier, un jugement
dans une tause qu’il avait prise en une

délibéré.

Le jugementa renvoyé avec dé-

l’action -intentée contre Mme

Lerey, de Saint-Jean, au montant
de $2,500.

Le savant juge a donné raison

à la défenderesse, qui alléguait

que l'on ne peut exiger de son

contractant l'exécution de ses obli-

gations, si Ton n'a pas exécuté soi-

même les siennes. Il s'agissait,

dans le cas, du paiement complet

du prix de vente du commerce de

Mme Lerey, il y a quelques an

nées.

Cette dernière,en vendant, s'é-|

tait engagée à ne pas reprendré
commerce à Saint-Jean, pour une

période de cinq ans. C’est à la sui-

te de son retour parmi nous qu’elle

vit intenter cette action, renvoyée

comme on le sait, parce que la

partie qui avait acheté le commer-
ce n’avait pas alors payé le prix

stipulé.

 

Un camehe

le toit d’une auto

 

Sur la route de Farnham, di-

manche dernier, un camion trans-

portant certaines machines heur-

ta de côté une auto conduite par

M. Daniel Couture et allant en

sens inverse.

Les mnachineries placées sur le
camion ont accroché lo toiture de
l'auto et l'ont arrachée complète-

ment.

M. Daniel Couture, qui est le
cousin de Mme René Granger, de
tette ville, a été gravement blessé
à la tête. Il est actuellement sous
traitement à l'Hôpital Saint-Jean.

sés à L'ENCRE comme suit :
Numéro matricule, grade et nom

Nom et détails de l'unité (c.-à-d.,|

Nom du régiment ou Division du

Armée canadienne outre-mer.

suit: :
Numéro matricule,gradeet mn‘nom

Nom et détails de sonunité“(com-

Nom du iment ou Division drégi u

Nom de

Toutes les correspondances doi-
vent être dûment affranchies et
une adresse de retour doit figurer

l'angle gauche supérieur de
l'enveloppe. Les lettres, colis et}
urnaux envoyés à nos troupes
UTRE-MER devraient être adres-

du soldat,

mpagnie, section, ron,

batterie, unitéstagiaire, etc.),
 

Service,

 Si le soldat est: encore au Cana-
da, des Correspondances de-
vraient être . comme

me ci-dessus),

de l'endroit au où
l’unité est cantonnée.Conada

EXPOSITION
organisée par

LeCercle des Fermières|de Lacolle

a la Salle Paroissiale

Vendredi elSamedi les2 et 23}Août

 
 

France — Eté 1940, par André Morize

Péguy,soldat de la liberté, par Roger Secrétain

La vie ardente d’André Maginot,
par Paul de Sainte-Colombe………

.. €n Voyage ou en vacances...

EMPORTEZ
QUELQUES LIVRES

Voici quelques suggestions :

  

mélioré - depuis l'accident. M. D.
Couture était accompagné de son

libert Hébert. Ces derniers ne
souffrent ique de légères -contu-
sions.

Les troisjeunes gens étaient de
Waterloo.

Meilleurs voeux de rétablisse- vit poser que deux questions par

+

 

  

 

CollègedeLongue
BON ET BEAU PENSIONNAT|

| SOU LA DIMECTIONDES
“eesDESECOL

 

ment aux blessés.
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